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ÉGOCENTRIQUE, IRRESPONSABLE, IRRÉSISTIBLE !
MARC-ANDRÉ LUSSIER

N
ew York —On retrouve Jude
Law dans pas moins de six
films cet automne. L’acteur
britannique reconnaît lui-
même qu’il existe là un

dangerde surexposition. «Tous lesprojets
auxquels j’ai participé au cours des deux
dernières années prennent l’affiche en
même temps ! Heureusement, les
personnages sont quand même très
différents l’un de l’autre», fait-il

remarquer au cours d’une conférence de
presse organisée à l’occasion de la sortie,
vendredi prochain, d’Alfie, une comédie
dramatique réalisée par Charles Shyer.
Pour les gens issus des plus vieilles

générations, le nom d’Alfie évoque bien
entendu celui d’un séducteur impénitent
qui, dans le Swinging London des années
60, empruntait les traits d’un jeune
Michael Caine. Si le film, réalisé à
l’époque par Lewis Gilbert, avait quand
même obtenu cinq nominations aux
Oscars, il reste qu’il ne fait quand même
pas partie des ces grands classiques

réputés intouchables. «C’est la raison
pour laquelle je me suis laissé tenter
par cette expérience, dit Charles Shyer
(Father of the Bride). Si on m’avait
demandé de m’attaquer à une nouvelle
version d’All About Eve, il est certain que
j’aurais eu plus de réticences. Et puis,
les rapports amoureux sont exprimés
de façon tellement différente à notre
époque que je trouvais intéressante l’idée
de revisiter cet univers».
Pourtant, un remake d’Alfie ne relève

pas de l’évidence, loin s’en faut. Quand
l’original a pris l’affiche en 1966, les

conventions sociales n’étaient pas du
tout les mêmes qu’aujourd’hui. Les
élucubrations d’un playboy incurable
pouvaient en effet amuser alors la galerie
sans vraiment offenser qui que ce soit.
Depuis, les rapports entre les hommes

et les femmes ont bien entendu évolué.
Après 40 ans de féminisme, comment
diable le public contemporain peut-il
accueillir les frasques d’un personnage
aussi égocentrique, égoïste, irresponsable
et misogyne?

>Voir ALFIE en page 3

ALFIE
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C’est d’abord l’adolescence qui a inspiré Carole Laure pour son deuxième film, CQ2.

Carole Laure
en mouvement
ISABELLE MASSÉ

On aime chercher et établir des
liens dans l’oeuvre d’un réalisa-
teur. Même quand il ou elle n’a
que deux longs métrages à son
C.V. ! Pourtant, Les Fils de Marie et
CQ2 (Seek You Too), tous deux réa-
lisés par Carole Laure, sont loin
d’avoir la même prémisse. Si ce
n’est le manque que vivent ou su-
bissent les protagonistes.
Si Carole Laure s’est mise en scè-
ne dans le premier, c’est à sa fille
de 20 ans, Clara, qu’elle a donné la
vedette dans CQ2, film en mouve-
ment, film sur la danse. Tiens, un
lien filial ici... Et un autre passion-
nel là... Les deux femmes ayant un
terrible béguin pour la danse con-
temporaine. Car dans CQ2, Clara
Furey incarne Rachel, une ado qui
quitte appartement et maman pour
la rue, puis le gîte où loge une prof
de danse qui la prendra sous son
aile et dans ses classes. « Mais je
n’ai jamais fait d’école de danse,
contrairement à Clara, mentionne
Carole Laure. Je n’ai que bougé
dans des vidéoclips de trois minu-
tes ! »
Comme son personnage, Clara
Furey s’est inscrite en danse à 17
ans, puis a appris et peaufiné ses
mouvements et chorégraphies in-
tensivement pendant trois ans. « Je
l’ai vue évoluer dans la danse alors
que je croyais qu’elle allait être
musicienne », raconte Carole Lau-
re, qui n’a vu que sa fille dans les
yeux de Rachel lorsqu’elle plan-
chait sur le scénario de CQ2. « Je
tremblais de peur à l’idée qu’elle
refuse le rôle. Je craignais qu’il ne
lui plaise pas. »
La belle a finalement accepté. Ma-
man l’a filmée pendant 24 jours,
l’automne dernier. Sous tous les
angles. Dans toutes les positions.
Dans plusieurs studios de danse.
Vêtue et dénudée. Comment diri-
ge-t-on sa propre fille ? « Comme
un autre acteur. Comme Clara sor-
tait d’une école de danse contem-
poraine, elle était très disciplinée.
Elle n’a pas peur des extrêmes.
C’est ce qui me fascine chez elle.

Elle ne s’appuie pas sur la séduc-
tion. Elle est très exigeante avec el-
le-même. De toute façon, on ne
peut pas avoir de relation mère-fil-
le sur un plateau, car il y a 30 per-
sonnes qui s’y trouvent en même
temps. Clara m’appelait d’ailleurs
Carole et non maman pendant le
tournage. »
CQ2 (en salle le 5 novembre) est
loin d’être une oeuvre pour soliste.
Autour de Rachel, bien des gens
bougent. Des femmes surtout qui
trouveront, dans la danse, leur ré-
demption. Amateurs, profession-
nelles, jeunes, vieilles, élancées,
rondes... « Parce que tout le monde
peut danser. Ça fait énormément de
bien. C’est un sport. J’ai d’ailleurs
eu du mal à trouver des lieux pour
tourner, car toutes les salles de

danse sont pleines. On y pratique à
fond la salsa, le hip hop, la danse
en ligne...
« J’étais par ailleurs très contente,
car plusieurs chorégraphes ont par-
ticipé à mon film, alors qu’habi-
tuellement, un film sur la danse ne
se fait qu’avec un seul, poursuit
Carole Laure. Tant mieux, car la
danse dans mon film fait avancer
l’histoire, est partie intégrante de
mon scénario et tous les gestes du
film sont mis en scène. Il y a un
pôle de danse extraordinaire à
Montréal. Ça m’a permis de mon-
trer différents vocabulaires. »
Reste qu’avec CQ2, une fois la pré-
misse sur le mouvement établi,
c’est d’abord l’adolescence et non
la danse qui a inspiré Carole Laure.
« Car entre 15 et 20 ans, on change
énormément, constate cette mère
d’un garçon de 16 ans. Et quoi de
plus beau que de découvrir une
passion à l’adolescence ? Alors que

bien des jeunes sont violentés,
paumés et mal dans leur peau. Je
suis attiré par les sujets plus noirs,
mais j’aime montrer des portes de
sortie. Montrer que lorsqu’on fait
les bonnes rencontres, on peut
changer pour le mieux. »
Rachel va croiser celle qui la ra-
mènera dans le droit chemin de-
vant une prison pour femmes. « Il
y a deux raisons pour lesquelles les
jeunes fuguent : par opposition aux
parents. Pour protester. Ceux-la re-
viennent rapidement. Et par dan-
ger. Car le milieu familial est hosti-
le. Ceux qui fuguent par danger se
postent souvent devant un mur
institutionnel, car ils se sentent
protégés. »
Ne cherchez pas Carole Laure au-
près de sa fille dans CQ2. La réali-

satrice ne s’est pas payé la
moindre petite apparition,
comme plusieurs collègues ai-
ment bien le faire. Désormais,
quand elle dirige, elle laisse
l’interprétation aux autres et
préfère prendre toute la re-
cherche sur ses épaules. « Le
rôle principal des Fils de Marie
était pour moi. C’est un film
thérapeutique. Je me devais

d’écrire cette histoire et d’y jouer.
Mais je ne me dirigerai plus. »
Certaines femmes finissent par
scénariser et réaliser par obliga-
tion plus que par réel désir de
contrôler une oeuvre. Carole Lau-
re jure qu’elle le fait d’abord par
passion.
« Agnès Jaoui a déjà dit qu’elle
n’avait pas le choix d’écrire pour
jouer. Ce n’est pas mon cas. Tout
m’a amenée à faire de la mise en
scène. Car j’ai joué beaucoup dans
des films d’auteur. Gilles Carle
(qui lui a donné son premier grand
rôle — La Mort d’un bûcheron en
1973) m’a beaucoup appris. La
technique, le montage... Il m’a dit,
il y a longtemps : un jour, tu vas réa-
liser. Les critiques dithyrambiques
de ce deuxième film (lors du Festi-
val de Cannes et du Festival de
films de Toronto où le film a été
présenté) me confirment que je suis
à ma place. »

« La danse dans mon film
fait avancer l’histoire, est
partie intégrante de mon
scénario et tous les gestes
sont mis en scène. »

.

PLAN LARGE
MARC-ANDRÉ LUSSIER
mlussier@lapresse.ca

Une chronique parfois aussi remuante
qu’une chanson de Ray Charles...

BAZ LUHRMANN ABANDONNE

Pendant longtemps, Oliver Stone et Baz Luhrmann ont rivalisé pour mettre en
chantier leurs visions respectives de la vie d’Alexandre le Grand. Alors que le
Alexander de Stone, dont la tête d’affiche est Colin Farrell, s’apprête à gagner les
écrans le 24 novembre, voilà que l’on apprend que Luhrmann a capitulé. Lundi
dernier, Nicole Kidman a en effet confirmé, au cours d’une rencontre de presse
tenue à New York lundi dernier, que le réalisateur deMoulin Rouge avait dû
abandonner complètement l’idée de réaliser son film sur Alexandre, lequel devait
mettre en vedette Leonardo DiCaprio. Dommage.

UNGARÇON AMOUREUX...

Issu d’une famille légendaire, Danny Huston, fils de John et demi-frère d’Anjelica,
s’est d’abord lancé dans la réalisation avant d’être de plus en plus sollicité comme
acteur. Celui qui incarne le fiancé de Nicole Kidman dans Birth affirme pouvoir très
bien comprendre la fascination qu’un garçon de 10 ans peut
éprouver pour une femme plus mûre puisque, dit-il, il en a lui-
même vécu l’expérience. «Je me souviens avoir avoué à ma
mère, alors que j’étais âgé d’une dizaine d’années, être vraiment
tombé amoureux après avoir
déjeuner avec l’une de ses amies,
une femme absolument magnifique.
Elle m’a giflé en me disant:
Évidemment que tu es amoureux,
c’est Ava Gardner!»

TOUS AUX ABRIS?

Un malheur n’arrivant jamais seul, paraîtrait que Madonna s’associera à Luc Besson!
La chanteuse «actrice» (?) prêtera en effet sa voix à la princesse Selenia, le
personnage central d’Arthur et les minimoys, un film d’animation que compte
réaliser Besson à partir de sa propre série de romans. C’est dire que le réalisateur du
Grand Bleu, dont on ne compte plus le nombre de scénarios affligeants au cours
des plus récentes années (Taxi 1, 2, 3 ; Yamakazi et autresWasabi), concoctera un
film mêlant personnages de synthèse et acteurs de chair et de sang. On a jusqu’en
2006 pour se faire à l’idée...

SUSAN SARANDON
EST OPTIMISTE

L’élection présidentielle, qui aura lieu mardi,
s’annonce évidemment très serrée mais
Susan Sarandon, qui milite ardemment pour
le candidat démocrate John Kerry, garde
confiance. «Les gens savent ce qui se passe
et ils s’apprêtent à aller voter en plus grand
nombre qu’à l’accoutumée», a-t-elle
déclaré récemment au cours d’une
rencontre de presse tenue à New York.
«N’oublions pas que jusqu’à
maintenant, le parti le plus
rassembleur est celui qui regroupe
les 50% de gens qui ne se
présentent pas aux urnes !» «Cette
fois, poursuit l’actrice, nous sentons
un nouvel intérêt à cause de
l’importance des enjeux. Auparavant,
plusieurs électeurs restaient chez eux
parce qu’ils avaient l’impression que
tout se jouait au-dessus de leurs têtes,
que tout était du pareil au même. Ce
n’est plus le cas aujourd’hui. Et tous
ces gens iront voter mardi.»

LA GEISHA SE MONTRE ENFIN

Après avoir figuré pendant longtemps dans les projets de réalisation de Steven
Spielberg, l’adaptation cinématographique deMemoirs of a Geisha, le roman
d’Arthur Golden, est enfin mise en chantier. Rob Marshall (Chicago) a en effet
commencé à Los Angeles le tournage de ce film pour lequel Spielberg agira à titre
de producteur. Quelques figures de proue du cinéma asiatique font partie de la
distribution, notamment Gong Li (2046), KenWatanabe (The Last Samurai) et
Zhang Ziyi (Hero).

LU

«C’est ma tête
au repos,
je n’y peux rien!»

— JEAN-PIERRE BACRI,
vedette deComme une image,
quand on lui demande si l’image
du mec qui fait toujours la gueule
correspond à la réalité...
(Source: Première)

Ava Gardner
PHOTOARCHIVES
LA PRESSE

Susan
Sarandon
PHOTO
AFP

Jean-Pierre Bacri
PHOTOAP
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Le jardin disparu de Wajdi Mouawad
LUC PERREAULT

La vie vous envoie parfois de ces
invitations qu’il serait malséant de
refuser. Wajdi Mouawad en sait
quelque chose. Lorsque la produc-
trice Brigitte Germain lui a proposé
de porter à l’écran sa pièce Littoral,
les raisons de décliner lui ont man-
qué. C’est plutôt l’envie d’y aller
voir qui l’a poussé à dire oui. Et ce
film, avoue-t-il, a changé sa vie.
Ce passage derrière la caméra
— une parenthèse pour le moment
dans sa carrière — n’est nullement
motivé par un sombre calcul ou un
quelconque choix de carrière, se
défend-il. Dans un café de la rue
Saint-Denis où il a ses habitudes, il
soulignait cette semaine à quel
point le cinéma est un long proces-
sus. L’idée de patienter six ou sept
ans pour faire un film ne lui avait
jamais effleuré l’esprit. Aussi l’offre
de la productrice est-elle tombée
pile. Sans celle-ci, estime-t-il au-
jourd’hui, il aurait trouvé plus
commode de continuer à pratiquer
le métier qu’il connaît le mieux.
L’auteur est habitué à savourer ra-
pidement le fruit de ses efforts. La
preuve : à 36 ans, il compte déjà à
son actif une oeuvre prolifique to-
talisant 11 pièces de son cru, 25
mises en scène, un premier roman,
Visage retrouvé, sans oublier la créa-
tion de sa propre troupe, le Théâtre
Ô Parleur, et, depuis cinq ans, la
direction artistique du Théâtre de
Quat’Sous.
« La raison pour laquelle je fais
du théâtre, rappelle-t-il, vient du
fait qu’il y a chez moi depuis que
j’écris et que je travaille un besoin
urgent de raconter des histoires
parce que c’est pour moi la façon
de survivre et de trouver un sens à
ma vie. »
En tournant Littoral (qui prendra
l’affiche vendredi), il n’a pas cher-
ché à décrire le Liban au pied de la
lettre mais à traduire sa vision per-
sonnelle à travers sa propre poésie,
seule façon pour lui de concevoir et
d’envisager le monde.
« Tout est imaginaire dans ce film,
assure Mouawad. La seule chose
qui ne l’est pas c’est la réelle dou-
leur qui m’a amené à raconter cette
histoire. »
La perte du Liban à ses yeux cor-
respond à la perte de l’enfance plus
qu’à celle d’un pays, une perte con-
crétisée à ses yeux par le jardin de
son père. « La perte de ce jardin,
détruit par une bombe, est liée à un
enfant qui était heureux de voir un
jardin pousser. »
Chaque spectacle, y compris son
film, représenterait à ses yeux une
tentative pour consoler cet enfant
de sa perte, tentative vouée à
l’échec, reconnaît Mouawad.
« Mais la tentative est importante
car elle me garde en vie. Sans ce
désir, sans cette tentative, il n’y au-
rait plus aucun sens à rester ici. »

Un Liban métaphysique
Wajdi Mouawad a débarqué au
Québec à 15 ans après un détour de
six ans en France. Le Liban était
toujours en guerre. Pour ces exilés,
la paix semblait une question de

temps. Depuis quatre ans déjà, ils
l’avaient attendue en vain avant de
décider d’aller se réfugier en Fran-
ce. Là, au bout de six ans, sans pa-
piers ni travail, le Québec leur est
apparu comme la solution. Pour le
jeune adolescent d’alors, ce fut tout
de même un choc.
« En France, j’avais réussi à m’in-
tégrer, à apprendre la langue, à
gommer toutes les différences mais
surtout à me faire des amis, but ul-
time d’un enfant de 12 ans. Du jour
au lendemain, ça m’a été enlevé. Le
choc vient de là. Il ne vient pas du
fait que je suis arrivé au Québec. Il
vient du fait que j’ai quitté la Fran-
ce et que j’ai perdu tous mes repè-
res. »
Dans Littoral, il montre un jeune
homme (Steve Laplante) qui vole
le cercueil renfermant le cadavre de
son père pour partir l’enterrer dans
le village natal de ce dernier, au Li-
ban, mais qui se heurte à des
obstacles de toutes sortes semés sur
sa route.
La situation dans ce pays paraît
encore suffisamment chaotique
pour justifier, selon le metteur en
scène, une entreprise aussi absur-
de. Il fait remarquer que neuf Liba-
nais sur 10 entre 20 et 35 ans veu-
lent émigrer.
« Quelqu’un qui sortirait du film

en se disant : Je pensais que ça
s’était arrangé au Liban mais ça ne
s’est pas arrangé du tout, n’aurait
pas tort », convient-il.
Toutefois, le commerce des cada-
vres décrit dans son film serait une
pure invention. (Le père du réalisa-
teur, soit dit en passant, est tou-
jours bien en vie.) Il faut y voir,
prévient-il, une métaphore. Ce
qu’il voulait décrire, c’est un pays
en train de se faire vider de son
âme. « J’assume totalement ce
mensonge parce qu’au fond, il dé-
nonce une réalité beaucoup plus
métaphysique que réelle. »
Autre bizarrerie : le tournage en
Albanie. Les compagnies d’assu-
rances refusaient d’accorder au film
l’indispensable garantie de bonnes
fins. On est finalement tombé d’ac-
cord sur l’Albanie, pourtant guère
plus sécuritaire que le Liban.

Faire rêver
Quand il fait le bilan de ce détour
par le cinéma, il n’y trouve que des
avantages. Si ce film a changé sa
vie, c’est d’abord dans sa façon de
créer et d’écrire. Même son théâtre,
souligne-t-il, ne sera plus le même
après cette expérience.
Déjà, les familiers du dramaturge
lui trouvaient sur scène une appro-
che cinématographique, sa façon

notamment de traiter les scènes
comme des plans, sans transition
de l’une à l’autre. Il reconnaît que
le cinéma l’a beaucoup influencé au
chapitre de la narration, plus,
avoue-t-il, que n’importe quel au-
tre moyen d’expression.
Parmi les cinéastes qu’il affection-
ne, il place au-dessus de tout Tar-
kovski, Angelopoulos et Terry Gil-
liam, auxquels il ajoute, en
littérature, le nom de Julien Gracq.
« Ce sont des artistes qui ont com-
posé une oeuvre qui, moi, m’a sau-
vé la vie. Kafka m’a sauvé la vie. »
Le point commun à ces auteurs
— auxquels il ne prétend nulle-
ment se mesurer — c’est la place
qu’occupe dans leur oeuvre l’ima-
ginaire et la fiction par rapport à la
réalité. Ce sont des cinéastes qui
font rêver. À l’autre extrême, un
film comme Une hirondelle a fait le
printemps représenterait à son sens
l’antithèse de ce qu’il aime au ciné-
ma. Tout comme un tableau hyper-
réaliste le laisse indifférent.
« Si vous avez une peine d’amour,
soutient-il, je risque de vous croire
plus si vous me racontez l’histoire
d’un arbre qui a brûlé. »
Ainsi, pour décrire la mer dans sa
pièce, il suffisait d’une toile qui on-
dule. Dans le film, la Méditerranée
est là dans toute sa splendeur. Aus-

si le risque était-il grand, selon lui,
d’une perte au plan de l’imaginai-
re.
« Ma façon de rester dans l’imagi-
naire, c’était de filmer un lieu ima-
ginaire avec des comédiens québé-
cois (ceux de la pièce) qui ne sont
pas libanais, qui ne sont jamais allé
au Liban et qui ne savent rien du
Liban. La manière aussi de compo-
ser l’image pour faire en sorte que
les vivants et les morts se côtoient,
que le père mort se retrouve de-
bout, que ce ne soit pas un vrai ca-
davre mais un comédien qui fait
semblant d’être mort, participait de
cette démarche. »
Raconter une histoire, pour Wajdi
Mouawad, s’apparente à la façon
dont les parents consolent leur en-
fant terrifié par un cauchemar la
nuit, en lui faisant accroire que le
monde est cohérent. Ce film est-il
parvenu à consoler l’enfant chez
lui ?
« Il y a l’adolescent maintenant
que je commence à regarder, celui
que j’ai été. Je me rends compte que
lui aussi a besoin de consolation.
Peut-être que dans 20 ans j’aurai
envie de consoler celui que je suis
actuellement. Mon travail consiste
en un continuel aller-retour entre
celui que je vais être, celui que je
suis et celui que je serai. »

PHOTO ARMAND TROTTIER, LA PRESSE

Le prolifique auteur de théâtre Wajdi Mouawad n’aurait jamais pensé, un jour, réaliser un film.
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Égocentrique, irresponsable, irrésistible!
ALFIE
suite de la page 1

Parce que, disent en choeur tous les
artisans, il existe — et il existera
toujours — des Alfie. À la différen-
ce que cette fois, le modèle 2004,
qui a réussi à survivre malgré le
nouvel ordre sentimental, est con-
fronté à son pendant du sexe oppo-
sé, une femme mûre (splendide Su-
san Sarandon) qui « consomme »
de son côté ses hommes de la mê-
me manière.

Hey Jude
Aussi le cinéaste dit-il avoir trou-
vé en Jude Law l’interprète idéal.
L’acteur, qui compte aussi à son
programme de l’automne Sky Cap-
tain and the World of Tomorrow, I
Heart Huckabees, Closer, et Lemony
Snicket’s A Series of Unfortunate Events
(sans parler d’une participation
dans The Aviator de Scorsese) possè-
de en effet le charme dévastateur
requis afin que le spectateur lui
reste malgré tout sympathique.
« D’ailleurs, explique Law, nous
allons ici beaucoup plus loin que si
nous nous étions simplement con-
tentés de décrire les frasques d’un
mec qui multiplie les conquêtes. »
Marisa Tomei, qui incarne une
mère seule qu’Alfie va voir quand
il a envie de se faire materner un
peu, affirme même que « seul Jude
pouvait se tirer d’affaire avec ce
personnage ». Même son de cloche
du côté des autres partenaires fémi-

nines, notamment Jane Krakowski,
qui bénit désormais le ciel tous les
jours pour avoir eu l’occasion de
participer à une scène « chaude »
avec le beau Jude (« Le tournage a
duré une douzaine d’heures ; j’étais
aux anges ! » dit-elle), de même
que Susan Sarandon. « Jude est un
acteur de composition prisonnier
d’un corps de séducteur, observe-t-
elle. Que demander de plus ? »
Là réside d’ailleurs tout le para-
doxe. Alfie a beau, dans les faits,
être un « salaud de phallocrate »,
sa belle gueule et son charme le ti-
reront toujours d’embarras, en plus
de lui assurer une place bien au
chaud dans le lit de ces dames.
« Tu t’amuses avec ce genre de
mecs, tu ne les épouses pas ! » pré-
vient pour sa part Nia Long, l’inter-
prète de la copine du meilleur ami
de celui avec qui elle aura néan-
moins une aventure qui la laisse-
ra... enceinte.
Ce dernier point a d’ailleurs susci-
té un petit débat lors de la confé-
rence de presse, certains journalis-
tes estimant que de montrer un
personnage qui multiplie les aven-
tures sexuelles sans utiliser de pré-
servatifs lançait, d’une certaine fa-
çon, un message explosif.
« Bon d’accord, disons-le : shit
happens ! (Il arrive qu’on soit dans
la merde), répond Jude Law. Le
fait est qu’en réalité, il y a des
hommes — surtout un type comme
Alfie — qui n’utilisent pas le con-
dom. Je vous rappelle qu’on parle

ici d’un mec irresponsable qui ne
se soucie guère du bien d’autrui,
tant sur le plan émotif que physi-
que. Il se trouve que, malgré toutes
les campagnes d’information, ce
genre de personnage existe enco-
re ».
Cela dit, l’acteur estime qu’aucune
des conquêtes d’Alfie ne s’affiche
en victime. Le cinéaste renchérit en
affirmant que c’est le protagoniste
qui vivra finalement le plus grand

tourment intérieur. Aussi Shyer a-
t-il tenu à ce que les éléments plus
drôles du récit n’entravent jamais
les élans d’émotion. « Le film
prend d’ailleurs l’allure d’un véri-
table drame par moments », préci-
se-t-il.

Un film différent
La scénariste d’origine montréa-
laise Elaine Pope, qui a notamment
travaillé sur les sitcoms Murphy
Brown et Seinfeld, affirme par ail-
leurs avoir été carrément « obsé-
dée » par Alfie dès qu’elle a vu le
film original pour la première fois
alors qu’elle était adolescente. Bien

qu’elle ait transposé l’action à New
York, elle tenait tout de même à
préserver le caractère très britanni-
que du récit. Aussi Alfie est-il un
Anglais installé dans la Grosse
Pomme (« Alfie étant un immigré,
il n’a pas d’entourage ; cela nous
permettait de nous concentrer sur
lui », explique la scénariste) qui,
de plus, établit un lien direct avec
les années 60 à travers le design de
son environnement et ses tenues

vestimentaires.
La filiation est aussi établie
sur le plan musical, Mick Jag-
ger et Dave Stewart (l’ancien
Eurythmics), deux éminents
sujets de Sa Majesté, ont en
effet signé quelques chansons
originales pour l’occasion, de
même que la trame musicale.
De son côté, Charles Shyer,
qui tenait à s’offrir une vérita-

ble expérience cinématographique,
a voulu donner beaucoup de style à
l’ensemble. « Il s’agit peut-être de
la toute première fois où j’ai vrai-
ment l’impression d’être aussi bon
cinéaste que scénariste », va-t-il
même jusqu’à affirmer.
Les admirateurs reconnaîtront ain-
si les principales caractéristiques
du film original (notamment ce
trait de mise en scène — assez nou-
veau à l’époque — qui consiste à
faire parler le protagoniste directe-
ment à la caméra), et seront aussi
sensibles aux clins d’oeil et à l’at-
mosphère « rétro-futuriste » dans
laquelle baigne la nouvelle ver-

sion. Cela dit, ils en seront aussi
quittes pour un produit très diffé-
rent. Shyer a notamment tenu à ce
que de vrais accents de vérité
soient intégrés dans le récit. Ainsi,
le cinéaste a plongé Jude Law dans
les (vraies) rues de New York pour
tourner les scènes où Alfie se pro-
mène sur sa Vespa. « Je ne voulais
surtout pas tourner ces scènes dans
un studio face à un écran vert et
ajouter des effets par la suite. Elvis
sur ses skis nautiques, c’est fini ! »
Il n’était pas question non plus
de faire appel à Michael Caine
pour une participation, même si,
pendant le générique de fin, on
peut voir ce dernier sur une photo
en compagnie de Bill Naughton,
l’auteur de la pièce originale, de
même que du scénario qui en
avait été tiré en 1966.
« La participation du plus vieux
Alfie n’était pas justifiée dans notre
version. Je ne voulais pas réduire
une éventuelle participation de Mi-
chael Caine à un effet facile », ex-
plique Charles Shyer.
« Même si je connais le film origi-
nal par coeur, je crois que nous au-
rions été dans l’erreur si j’avais ten-
té de l’imiter », conclut pour sa part
Jude Law.
.... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .

Les frais de ce reportage ont été payés
par Paramount Pictures.

COURRIEL

Pour joindre Marc-André Lussier
mlussier@lapresse.ca

Alfie a beau, dans les faits,
être un « salaud de
phallocrate », sa belle
gueule et son charme le
tireront toujours d’embarras

.
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CINÉMA

FLASHES

Place à Paul Leduc
La Cinémathèque québécoise rend
hommage cette semaine à Paul Le-

duc, cinéaste mexicain méconnu.
D’abord, trois documentaires so-
ciaux engagés : Reed, Mexico insur-
gente qui raconte la révolution
mexicaine à travers la chronique du
journaliste américain John Reed ;
Ethnocide sur les Indiens Otomis du
Mexique et Historias prohibidas de
Pulgarcito sur le Salvador. Mais c’est
surtout par la fiction que Leduc ris-

que de passer à l’histoire. Frida
consacré à Frida Kahlo demeure
l’un des plus beaux portraits d’ar-
tiste jamais proposé. Quant à Baroc-
co et Latino bar, deux films musi-
caux sans dialogues, ils témoignent
de l’incontestable originalité de ce
cinéaste raffiné et engagé. Luc Per-
reault

La maison natale
de John Wayne
L’Association John-Wayne, qui a
acheté la petite maison victorienne de
Winterset, dans l’Iowa, où l’acteur est
né, veut améliorer le site pour le plai-
sir des visiteurs. L’homme qui possé-

dait la maison de Winterset est mort
en 1980, et la chambre de commerce
de Winterset l’avait achetée pour
22 500 $US. La chambre de commer-
ce l’avait utilisée pour installer ses
propres bureaux jusqu’à ce que des
curieux commencent à venir voir où
John Wayne est né. La maison attire
maintenant environ 40 000 visiteurs
par an.

SÉLÉCTION OFFICIELLE
FESTIVAL DU FILM DE VENISE 2004

UN FILM DE Avi Lewis ET Naomi Klein

Une coproduction de Barna-Alper Productions et de l’Office National du film du Canada.

www.thetake.org

Version originale anglaise avec sous-titres français de The Take

occupation. résistance. production.
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ALLIANCE ATLANTIS VIVAFILM ET SERENDIPITY POINT FILMS PRÉSENTENT UNE PRODUCTION DE ROBERT LANTOS UN FILM DE ISTVAN SZABO ANNETTE BENING JEREMY IRONS «ADORABLE JULIA»
BRUCE GREENWOOD MIRIAM MARGOLYES JULIET STEVENSON SHAUN EVANS LUCY PUNCH MAURY CHAYKIN SHEILA MCCARTHY

ET MICHAEL GAMBON PRODUCTEURS DÉLÉGUÉS MARK MILLN MARION PILOWSKY CO-PRODUCTEURS JULIA ROSENBERG SANDRA CUNNINGHAM MARK MUSSELMAN
SUPERVISEURE MUSICAL LIZ GALLACHER MUSIQUE DE MICHAEL DANNA CONCEPTION VISUELLE LUCIANA ARRIGHI MONTAGE DE SUSAN SHIPTON

DIRECTEUR DE LA PHOTOGRAPHIE LAJOS KOLTAI, A.S.C. SCÉNARIO DE RONALD HARWOOD BASÉ SUR LE ROMAN «THEATRE» DE W. SOMERSET MAUGHAM
PRODUIT PAR ROBERT LANTOS RÉALISÉ PAR ISTVAN SZABO

PRODUIT EN ASSOCIATION AVEC FIRST CHOICE FILMS – MYRIAD PICTURES – ISL FILMS – SONY PICTURES CLASSIC
PRODUIT AVEC LA PARTICIPATION DE THE MOVIE NETWORK ET SUPER ÉCRAN – TÉLÉFILM CANADA – CORUS ENTERTAINMENT PAR L’ENTREMISE DE MOVIE CENTRAL – LE FONDS HAROLD GREENBERG ASTRAL MEDIA – LE FONDS CANADIEN DE LA TÉLÉVISION

ADORABLEJULIAADORABLEJULIA
v. f. de Being Juliav. f. de Being Julia

JEREMY
IRONS

ANNETTE
BENING

JEREMY
IRONS

ANNETTE
BENING

DU RÉALISATEUR ISTVAN SZABO, LAURÉAT D’UN OSCARMD

INSPIRÉ DU LIVRE «THEATRE» DE W. SOMERSET MAUGHAM

«Flamboyante Annette Bening!
Une distribution de tout premier ordre!»

Marc-André Lussier, La Presse

«Le texte riche et l'humour anglais ajoutent à notre plaisir!
Bening : bonne actrice!»

Philippe Rezzonico, Le Journal de Montréal

«Cette performance d'Annette Bening
va la mener aux OSCARS!»

William Arnold, Seattle Post Intelligencer

«Annette Bening, éclatante de beauté et de talent,
trouve un rôle en or!»

Manon Dumais, VOIR

«BENING EST SENSATIONNELLE!
Une performance haute en couleurs d'Annette Bening!»

A.O. Scott, New York Times

«SCINTILLANTE!
BENING EST MAGNIFIQUE!»

Kevin Thomas, The Los Angeles Times

«Bening fait de cette scintillante adaptation
de la pièce de W. Somerset Maugham

un pétillant triomphe!»
Rex Reed, New York Observer

«Annette Benning illumine l'écran...
un TOUR-DE-FORCE!»

Michael Wilmington, Chicago Tribune

«Avec cette
performance,

Bening s'approche
du panthéon!»

Peter Rainer,
New York Magazine

«Bening est
ensorcelante!»

J. Morgenstern,
THE WALL STREET JOURNAL
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Version française de « DIAROS DE MOTOCICLETA »
Version française de « DIAROS DE MOTOCICLETA »

Adapté du journal «voyages à motocyclette»
de Ernesto «Che» Guevara et de Alberto Granado

FFFF
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© 2003 FOCUS FEATURES, LLC.
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«Shall We Dance donne envie de sourire! Susan Sarandon
est à la fois amusante et touchante! »

Josiane Ouellet, VOIR

DANS CERTAINES
SALLES

ARTWORK ©2003 MIRAMAX
FILM CORP. TOUS DROITS

RÉSERVÉS
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UN FILM DE MIKE LEIGH
DU RÉALISATEUR DE « SECRETS ET MENSONGES », SÉLECTIONNÉ AUX OSCARSMD

FFFF
«INTIMISTE, TOUCHANT ET VISUELLEMENT TRÈS BEAU.

IMELDA STAUNTON DONNE UNE PERFORMANCE REMARQUABLE!»
PAUL VILLENEUVE, LE JOURNAL DE MONTRÉAL

FFFF
«UN FILM QUI COLLE AU QUOTIDIEN... MIKE LEIGH RESTE FIDÈLE

À SON APPROCHE TOUTE DE RETENUE ET D'EMPATHIE
À L'ÉGARD DE SES PERSONNAGES.»

LUC PERREAULT, LA PRESSE

DANS CERTAINES
SALLES

Vera Drake
Le secret de

Version originale anglaise avec sous-titres français de VERA DRAKE

GAGNANT AU FESTIVAL
DU FILM DE VENISE 2004

LION D’OR DU MEILLEUR FILM
MEILLEURE ACTRICE

PRÉSENTATION SPÉCIALE
FESTIVAL DU NOUVEAU CINÉMA

MONTRÉAL 2004
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3267649A

.



.

CINÉPLEX ODÉON

BOUCHERVILLE /

CINÉMA Beaubien
2396, Beaubien E. 721-6060

CINÉPLEX ODÉON

CARREFOUR DORION /
CINÉMA 9

GATINEAU /
CINÉ-ENTREPRISE

FLEUR DE LYS GRANBY /
LE CARREFOUR 10

JOLIETTE /

LES CINÉMAS GUZZO

LANGELIER 6 /
CINÉPLEX ODÉON

LASALLE (Place) /
FAMOUS PLAYERS

COLOSSUS LAVAL /

FAMOUS PLAYERS STARCITÉ

MONTRÉAL /
MÉGA-PLEXTM GUZZO

PONT-VIAU 16 /
FAMOUS PLAYERS

POINTE-CLAIRE /

CINÉPLEX ODÉON

QUARTIER LATIN /

CINÉMA GALAXY

SHERBROOKE /
MAISON DU CINÉMA

SHERBROOKE /
CINÉMA TRIOMPHE

LACHENAIE /

CINÉPLEX ODÉON

ST-BRUNO /

CINÉMA PINE

STE-ADÈLE /

CINÉMA

ST-EUSTACHE /
GALERIES ST-HYACINTHE

ST-HYACINTHE /
CAPITOL

ST-JEAN /
CARREFOUR DU NORD

ST-JÉRÔME /

MÉGA-PLEXTM GUZZO

TASCHEREAU 18 /
MÉGA-PLEXTM GUZZO

TERREBONNE 14 /

CINÉMA BIERMANS

SHAWINIGAN /

FAMOUS PLAYERS STARCITÉ

HULL /

MÉGA-PLEXTM GUZZO

JACQUES CARTIER 14 /

FLEUR DE LYS

TROIS-RIVIÈRES O. /
CINÉMA ST-LAURENT

SOREL-TRACY /

CINÉPLEX ODÉON

CHÂTEAUGUAY ENCORE /

CONSULTEZ LES GUIDES-HORAIRES DES CINÉMAS!

PRÉSENTEMENT À L’AFFICHE!G
VISA GÉNÉRAL

/ SON
DIGITAL

«LES AIMANTS» charme le public québécois!
Déjà plus de 1 000 000$ au box-office.

«LES AIMANTS» charme le public québécois!
Déjà plus de 1 000 000$ au box-office.

«Un coup de maître de
Yves Pelletier!

Isabelle Blais est rayonnante
et magnifique!

Un cinéaste est né!»
Richard Martineau, Flash, TQS

«Un film magique!
Une bulle de bonheur!»

Valérie Guibbaud, Les Matins de Montréal, Rythme FM

«Yves Pelletier étonne par sa
sensibilité. Avec Les Aimants

on rigole, on est ému!»
Chantal Guy, La Presse

«Une comédie romantique originale
et drôlement bien fignolée!

Un scénario intelligent!
Isabelle Blais est superbe,
Sylvie Moreau tordante!»
Denise Martel, Le Journal de Québec

«Délicieuse, amusante et charmante
comédie romantique!»

Odile Tremblay, Le Devoir

«Courez-y donc!
Ça fait oublier pendant un moment

les conneries du monde et
on en sort de bonne humeur!»

Franco Nuovo, Le Journal de Montréal

13
ANS +

CINÉMAS AMC

LE FORUM 22 /
FAMOUS PLAYERS STARCITÉ

MONTRÉAL /
CINÉPLEX ODÉON

QUARTIER LATIN /
VERSION

FRANÇAISE
VERSION ORIGINALE

ANGLAISE

«UN MAGNIFIQUE UNIVERS! DES PERSONNAGES FASCINANTS!»
LE JOURNAL DE MONTRÉAL

UN FILM DE JOHN DUIGAN

v. f. de HEAD IN THE CLOUDS

À L’AFFICHE!

KAD
HOPPER

GÉRARD
JUGNOT

FRANÇOIS
BERLEAND

G
VISA GÉNÉRAL

/ SON
DIGITAL

www.leschoristes-lefilm.com

UN FILM DE
CHRISTOPHE BARRATIER

UN FILM DE
CHRISTOPHE BARRATIER

FFFF1/2
Le Journal de Montréal

FFFF
Le Soleil

FFFF
The Gazette

BANDE SONORE
EN VENTE MAINTENANT

CINÉPLEX ODÉON

BOUCHERVILLE /

CINÉ-ENTREPRISE

CINÉMA DU CAP /

CINÉMA Beaubien
2396, Beaubien E. 721-6060

CINÉPLEX ODÉON

PLAZA DELSON /
CINÉPLEX ODÉON

CARREFOUR DORION /

CINÉMA CAPITOL

DRUMMONDVILLE /

CINÉMA 9

GATINEAU /

CINÉ-ENTREPRISE

FLEUR DE LYS GRANBY /
LE CARREFOUR 10

JOLIETTE /

CINÉPLEX ODÉON

LASALLE (Place) /
FAMOUS PLAYERS

COLOSSUS LAVAL /

FAMOUS PLAYERS STARCITÉ

MONTRÉAL /
MÉGA-PLEXTM GUZZO

PONT-VIAU 16 /

FAMOUS PLAYERS

POINTE-CLAIRE /
CINÉPLEX ODÉON

QUARTIER LATIN /

CINÉMA GALAXY

SHERBROOKE /
MAISON DU CINÉMA

SHERBROOKE /
CINÉMA TRIOMPHE

LACHENAIE /

CINÉMA ST-LAURENT

SOREL-TRACY /

CINÉPLEX ODÉON

ST-BRUNO /

CINÉMA PINE

STE-ADÈLE /

LES CINÉMAS GUZZO

STE-THÉRÈSE 8 /

CINÉMA

ST-EUSTACHE /

GALERIES ST-HYACINTHE

ST-HYACINTHE /
CAPITOL

ST-JEAN /
CARREFOUR DU NORD

ST-JÉRÔME /

MÉGA-PLEXTM GUZZO

TASCHEREAU 18 /
MÉGA-PLEXTM GUZZO

TERREBONNE 14 /

CINÉMA DE PARIS

VALLEYFIELD /

FAMOUS PLAYERS

VERSAILLES /

CINÉMAS GALAXY

VICTORIAVILLE /
CINÉMA BIERMANS

SHAWINIGAN /

FAMOUS PLAYERS STARCITÉ

HULL /

CINÉMAS AMC

LE FORUM 22 /

MÉGA-PLEXTM GUZZO

JACQUES CARTIER 14 /

FLEUR DE LYS

TROIS-RIVIÈRES O. /

VERSION ORIGINALE FRANÇAISE
AVEC SOUS-TITRES ANGLAIS

CINÉPLEX ODÉON

CHÂTEAUGUAY ENCORE /

CONSULTEZ LES GUIDES-
HORAIRES DES CINÉMAS!PRÉSENTEMENT À L’AFFICHE!

CINÉPLEX ODÉON

BOUCHERVILLE /

CINÉMA Beaubien
2396, Beaubien E. 721-6060

FAMOUS PLAYERS STARCITÉ

MONTRÉAL /
MÉGA-PLEXTM GUZZO

PONT-VIAU 16 /

CINÉPLEX ODÉON

QUARTIER LATIN /
CINÉMA TRIOMPHE

LACHENAIE /
CINÉMA PINE

STE-ADÈLE /

CINÉMA

ST-EUSTACHE /

VERSION ORIGINALE FRANÇAISE
AVEC SOUS-TITRES ANGLAIS

À L’AFFICHE! / SON
DIGITAL

CONSULTEZ LES GUIDES-HORAIRES DES CINÉMAS!

G
VISA GÉNÉRAL

«Brillant suspense !»
Gilles Carignan, Le Soleil

«La performance de Rosa Zacharie rappelle celle de FrancesMcDormand dans Fargo des
frères Cœn.»

Luc Perreault, La Presse

«Vous croyez avoir tout compris, vous n'êtes pas au bout de vos surprises !»
Marie-Christine Trottier, Désautels, SRC

«Une performance hypnotisante de Roy Dupuis, au sommet de son jeu.»
Brendan Kelly, The Gazette

«Mémoires affectives est une œuvre forte qui transporte le spectateur dans
un véritable labyrinthe émotionnel !»

Yves Beaupré, Infoculture.ca

«Percutant ! Fascinant ! Une conception
résolument moderne de la mise en scène.»

Pierre Barrette, 24 IMAGES

«Un scénario ingénieux et une mise en
scène adroite ! Mémoires affectives

fait preuve d'un renouveau
marqué au cinéma tant

québécois qu'international.»
Pierre Ranger, Séquences

FILM DE CLÔTURE
FESTIVAL DU NOUVEAU CINÉMA MONTRÉAL

SÉLECTION OFFICIELLE
FESTIVAL INTERNATIONAL DU FILM

DE VANCOUVER 2004

SÉLECTION OFFICIELLE
FESTIVAL DU CINÉMA INTERNATIONAL

EN ABITIBI-TÉMISCAMINGUE

vivafilm presente une production palomar

i

SCÉNARIO DE FRANCIS LECLERC ET MARCEL BEAULIEU IMAGES STEVE ASSELIN DIRECTION ARTISTIQUE MARIO HERVIEUX
COSTUMES SOPHIE LEFEBVRE SON CHRISTIAN BOUCHARD MARCEL POTHIER LUC BOUDRIAS
MONTAGE GLENN BERMAN MUSIQUE PIERRE DUCHESNE

uunn ffiillmm ddee FFrraanncciiss LLeecclleerrcc uunnee pprroodduuccttiioonn ddee BBaarrbbaarraa SShhrriieerr

AVEC ROY DUPUIS ROSA ZACHARIE GUY THAUVETTE NATHALIE COUPAL KARINE LAGUEUX BENOÎT GOUIN
MAKA KOTTO ROBERT LALONDE NORMAND D’AMOUR MAXIME DUMONTIER ALEXANDRE HARVEY-CORMIER

memoires affectives

ROY DUPUIS

i

U N F I L M D E GHYSLAINE CÔTÉ

JACINTHE LAGUË JULIE DESLAURIERS INGRID FALAISE
BRIGITTE LAFLEUR NOÉMIE YELLE

P R É S E N T E M E N T À L’ A F F I C H E !

F F F F
«Laguë est stupéfiante! Une belle réussite!»

Philippe Rezzonico, Le Journal de Montréal

«Les cinq filles redoublent de grâce et de talent.
Un film porteur d'espoir.»

Luc Perreault, La Presse

P r i x d u f i l m l e p l u s p o p u l a i r e
— FILM CANADIEN —

FESTIVAL DES FILMS DU MONDE 2004

P r i x d e l a m e i l l e u r e
c o n t r i b u t i o n a r t i s t i q u e

FESTIVAL DES FILMS DU MONDE 2004
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FILM EN
ATTENTE DE

CLASSIFICATION À L’AFFFICHE DÈS LE VENDREDI 5 NOVEMBRE!

UN FILM DE ENKI BILAL
CHARLOTTE RAMPLINGTHOMAS KRETSCHMANLINDA HARDY

ALLIANCE ATLANTIS VIVAFILM ET REMSTAR PRÉSENTENT
SCÉNARIO ET ADAPTATION DE ENKI BILAL ET DE SERGE LEHMAN

A
D

V
ITA

M

VERSION FRANÇAISE DE IMMORTAL AD VITAM

À L’AFFICHE DÈS LE VENDREDI 5 NOVEMBRE!13
ANS + 3267648A
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CINÉMA

Pourrie de talent Pouvoir ouvrier
COMME UNE IMAGE

Comédie de moeurs d’Agnès Jaoui. Avec
Marilou Berry, Agnès Jaoui, Jean-Pierre
Bacri. 1 h 50.

Une jeune fille obèse qui rêve de s’impo-
ser par le chant doit tenir compte de l’in-
différence de son père et du côté parfois
intéressé de son prof.

Avec un bonheur d’écriture remarquable,
Agnès Jaoui examine la carte semée d’em-
bûches de la réussite.
FFF1⁄2

LUC PERREAULT

Depuis Le Goût des autres, son premier long
métrage, et les scénarios écrits en collabo-
ration avec son compagnon de vie Jean-
Pierre Bacri pour Klapisch (Un air de fa-
mille) ou Resnais (Smoking/No smoking et
On connaît la chanson), Agnès Jaoui a fait la
preuve qu’elle savait raconter une histoi-
re. Avec Comme une image, qui a raflé le
Prix du meilleur scénario à Cannes cette
année, elle accouche d’une intrigue com-
plexe dans laquelle les liens familiaux et
d’amitié se conjuguent et s’affrontent tan-
dis que, d’une génération à l’autre, des al-
liances se nouent.
Pas très chanceuse en amour à cause

d’un physique ingrat, Lolita (Marilou
Berry), 20 ans, manifeste des dons évi-
dents pour le chant malgré l’indifférence
d’un père écrivain, Étienne Cassard (Ba-
cri), un être égoïste marié à une jeune
femme, Karine (Virginie Desarnauts),
qui, elle, soigne sa ligne.
Heureusement qu’il y a Sylvia (Jaoui), le
professeur de chant de Lolita. Mariée à
Pierre (Laurent Grevill), un écrivain qui n’a
pas encore trouvé son public, elle traite
d’abord Lolita avec indifférence avant de
découvrir qu’elle est la fille de Cassard
qu’elle admire tant. Tandis que la présence
sur le même plateau de télévision des deux
écrivains va aider à faire sortir Pierre de
son anonymat, Monteverdi va de son côté
faire sortir Lolita de son cocon et peut-être
la rapprocher de Sébastien (Keine Bouhiza)
qui lui voue un intérêt sincère.
Le film témoigne de la première passion
d’Agnès Jaoui, le chant. Elle a maintes
fois répété qu’elle serait devenue chan-
teuse si elle n’était pas devenue actrice.
Pour le passionnant numéro final dans la
petite église, elle a fait appel à son propre
professeur de chant.
Sous-jacent à cette intrigue, le jeu de
pouvoir que les personnages exercent les
uns par rapport aux autres. De tous, le
vrai tyran est naturellement Cassard qui,
aussi bien dans sa vie privée que dans sa
vie professionnelle, fait figure de dicta-
teur. Bacri joue, comme toujours, les par-

faits salauds avec un naturel confondant.
Mais l’intérêt des personnages croît en
proportion de leur altruisme. À cet égard,
le personnage de Jaoui paraît ambigu.
L’attention qu’elle porte à Lolita est con-
ditionnée par celle qu’elle porte au père
de la jeune fille. On peut par ailleurs se
demander, bien que la réalisatrice s’en
soit défendue, si le choix de Marilou Ber-
ry n’a pas été influencé par le fait qu’elle
est la fille de Josiane Balasko...
Au milieu d’intrigues qui se recoupent,
c’est le drame de Lolita qui prend finale-
ment la vedette. D’abord, un sentiment de
pitié se dégage des scènes où son père ne
lui témoigne que de l’indifférence, soit
qu’il néglige d’écouter la cassette qu’elle
lui tend, soit, geste irréparable, qu’il sorte
au milieu de son concert. Mais c’est ensuite
le talent de la jeune fille qui prend le des-
sus, sa voix admirable (même si Marilou
Berry est en fait doublée), la force de la
passion qui la porte. On oublie alors son
embonpoint, ses complexes de fille mal ai-
mée pour ne voir en elle que l’artiste en
puissance, la future grande diva.
Face à un cinéma français qui a tendan-
ce, comme d’autres, à s’ankyloser, Comme
une image fait souffler un vent rafraîchis-
sant. Ce milieu qu’examine sans complai-
sance Agnès Jaoui n’est jamais tout beau
ou tout bon ou tout noir mais nuancé, fi-
nement étudié. Et l’on ne peut qu’être sé-
duit par le talent qui éclate de partout.

THE TAKE
Documentaire d’Avi Lewis et Naomi Klein

Regard sur la fragile résurrection de l’Argentine à par-
tir d’un large mouvement de solidarité ouvrière.

Révélateur et percutant, le film a le défaut de pencher
d’un seul côté. Peut-on le lui reprocher ?
FFF1⁄2

JÉRÔME DELGADO
COLLABORATION SPÉCIALE

La porte-étendard du mouvement altermondialiste, auteu-
re du désormais célèbre pamphlet No Logo, porte ici sa lut-
te au cinéma dans un documentaire-choc sur le cas argen-
tin. Si la réalisation est à mettre au crédit d’Avi Lewis,
producteur et journaliste télé, ancien spécialiste politique
à MuchMusic (il a entre autres couvert le référendum de
1995), Naomi Klein n’est pas tellement loin, puisqu’elle
agit comme scénariste, coproductrice et reporter.
On ne s’étonnera donc pas du ton fortement militant du
document qui, entre autres, plonge les adversaires politi-
ques dans le ridicule. On n’est quand même pas devant
un nouveau Michael Moore, bien que parfois les deux
vedettes de la gauche canadienne apparaissent sans raison
devant la caméra.
La trame est simple : voici un exemple probant de
l’échec du modèle néolibéral, et par ricochet, celui de la
réussite de son contraire, le prototype social que l’on
croyait mort à jamais. Le regard n’est pas morose comme
aurait pu l’être une étude économique. La théorie a ici des
visages, l’approche humaniste laissant amplement place
aux protagonistes. Et à part quelques images léchées pro-
pres à la pub (ou à MuchMusic ?), la caméra est à hauteur
d’hommes, surtout, et de femmes.
Jadis terrain fertile pour les ayatollahs de la mondialisa-
tion, l’Argentine, grâce à des principes socialistes, se re-
met sur pied de la crise de décembre 2001 qui l’a presque
tuée (cinq présidents en trois semaines, fermeture des
comptes des banques, manifestations massives de la po-
pulation). C’est du moins ce que prétend et démontre The
Take à coups de témoignages éloquents.
Avec ses airs de manifeste de gauche, le film produit en
partie par l’ONF ne plaira sûrement pas aux tenants du
néolibéralisme. La résurrection argentine passe ici par la
prise en main d’usines abandonnées par ses anciens em-
ployés. Dans une sorte d’occupation illégale, le mouve-
ment ouvrier propose de transformer ces entreprises en
coopératives.
On suit particulièrement le cas de La Forja, usine de piè-
ces automobiles que les employés rêvent de gérer à leur
façon, selon le modèle d’un ouvrier, une voix. En mars
2003, l’équipe Lewis-Klein les accompagne dans les pre-
miers jours de cette occupation. Leur plan repose sur la
pression qu’ils exerceront sur le gouvernement pour qu’il
transforme ce « vol » en loi autorisant l’expropriation.
Et ça marche, malgré mille embûches, mille craintes. Le
retour au pouvoir de Carlos Menem, considéré par plu-
sieurs comme le responsable de la crise de 2001 et accusé
d’avoir vendu le pays aux investisseurs étrangers, était
leur plus grande peur. Mais le troisième mandat de Me-
nem n’aura finalement pas lieu.
Doté d’images-chocs, autant celles tournées par Lewis
que d’autres tirées d’archives argentines, The Take cède
malgré tout à l’optimisme. La transformation de la Forja,
comme d’autres cas exemplaires, laissent croire que la
voix de la population, et particulier celle des ouvriers, se-
ra (enfin), entendue. Mirage, nouvelle utopie ou véritable
revanche des Germinal de ce monde ? Le temps le dira.

DÉSOLÉ, LAISSEZ-
PASSER REFUSÉS

Une nouvelle école montre ses dents...Une nouvelle école montre ses dents...
version française de Shark Taleversion française de Shark Tale
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« Un étincelant diamant noir. Très noir. Très étincelant. »
SYNOPSIS–LAURENT DELMAS

« Cédric Kahn nous met les nerfs à vif «
CINÉ LIVE–PHILIPPE PAUMIER

« Acteurs exceptionnels »
LES INROCKUPTIBLES–JEAN-BAPTISTE MORAIN

« Chapeau »
LE POINT–FRANÇOIS-GUILLAUME LORRAIN

« Une leçon de cinéma »
MCINÉMA.COM–CAMILLE BRUN

« Un grand film d'auteur »
FLUCTUAT.NET–MARC PETIT

« Un vrai sens de l'angoisse »
TÉLÉCINÉOBS–ELODIE LEPAGE

« Un thriller fantastique et implacable »
FIGAROSCOPE–EMMANUÈLE FROIS

« Infiniment troublant »
NOUVEL OBSERVATEUR–PASCAL MÉRIGEAU

« Puissant »
PREMIÈRE–OLIVIER DE BRUYN

« Noir et brillant »
LE MONDE–THOMAS SOTINEL

« Un étincelant diamant noir. Très noir. Très étincelant. »
SYNOPSIS–LAURENT DELMAS

« Cédric Kahn nous met les nerfs à vif »
CINÉ LIVE–PHILIPPE PAUMIER

« Acteurs exceptionnels »
LES INROCKUPTIBLES–JEAN-BAPTISTE MORAIN

« Chapeau »
LE POINT–FRANÇOIS-GUILLAUME LORRAIN

« Une leçon de cinéma »
MCINÉMA.COM–CAMILLE BRUN

« Un grand film d'auteur »
FLUCTUAT.NET–MARC PETIT

« Un vrai sens de l'angoisse »
TÉLÉCINÉOBS–ELODIE LEPAGE

« Un thriller fantastique et implacable »
FIGAROSCOPE–EMMANUÈLE FROIS

« Infiniment troublant »
NOUVEL OBSERVATEUR–PASCAL MÉRIGEAU

« Puissant »
PREMIÈRE–OLIVIER DE BRUYN

« Noir et brillant »
LE MONDE–THOMAS SOTINEL

JEAN-PIERRE CAROLE

DAROUSSIN BOUQUET
UN FILM DE CÉDRIC D’APRÈS LE ROMAN DE GEORGES

KAHN SIMENON
SCÉNARIO CÉDRICK KAHN, LAURENCE FERREIRA-BARBOSA
IMAGE PATRICK BLOSSIER – MONTAGE YANN DEDET
SON JEAN-PIERRE DURET – PRODUCTEUR PATRICK GODEAU
UNE CO-PRODUCTION ALICÉLÉO, FRANCE 3 CINÉMA, GIMAGE FILMS

Le Nouvel Observateur • Libération • Le Figaro
Synopsis • Première • Ciné Live • L’Humanité • Cinéastes • Studio Magazine

FILM EN
ATTENTE DE

CLASSIFICATION DÈS LE 5 NOVEMBRE! FAMOUS PLAYERS

PARISIEN /
3267939A
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«UN DES MEILLEURS FILMS DE L’ANNÉE.»
Audrey Bernard, RADIOSCOPE

«LEFILMLEPLUSSURPRENANTDEPUIS‘LESIXIÈMESENS’.»
Bill Bregoli, WESTWOOD ONE

version française de THE FORGOTTEN

À L’AFFICHE!G
VISA GÉNÉRAL
Déconseillé aux
jeunes enfants

VISITEZ WWW.TRIBUTE.CA
POUR LES HORAIRES

Du réalisateur de
«AMOURS, FLIRT ET CALAMITÉS» et de «TROIS ROIS»

«VERSION ORIGINALE ANGLAISE»

«FFFF
DE LOIN, LA COMÉDIE LA PLUS

ORIGINALE DE L'ANNÉE.»
Glenn Kenny, PREMIERE

«Une distribution de rêve... irrévérencieux,
provoquant, amusant et satisfaisant.»

Krista Smith, VANITY FAIR

«Une comédie intellectuelle malicieuse
de l'esprit curieux de David O. Russell.»

Peter Travers, ROLLING STONE

PRÉSENTEMENT À L’AFFICHE !13
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CONSULTEZ LES GUIDES-HORAIRES DES CINÉMAS ou www.tribute.ca

CINÉPLEX ODÉON

CAVENDISH (Mail)
CINÉMAS AMC

LE FORUM 22
LES CINÉMAS GUZZO

DES SOURCES 10
CINÉMA DU PARC
3575 Du Parc 281-1900

3267951A

Coït interrompu
SAW

Film d’horreur de James Wan Avec Leigh Whannell, Ca-
ry Elwes, Danny Glover

Deux types se réveillent dans un sous-sol dégueulas-
se, sans possibilité d’en sortir. Qui les a coincés-là ?
Et pourquoi ?

Une débandade.
FF1⁄2

version française de THE GRUDGE

«LE FILM LE PLUS EFFRAYANT DE 2004!»
WILSON MORALES, BLACKFILM.COM
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« Un vrai coup de génie ! » lance le USA Today dans un
élan d’enthousiasme. Du calme. On ne veut pas tiédir les
ardeurs et dégonfler le ballon, mais SAW ne mérite quand
même pas autant d’emportement. Et si, indéniablement,
ce film d’horreur (d’autres écriraient « ce thriller psycho-
logique ») est de la même veine que l’excellent Seven, le
jeune réalisateur James Wan ne maîtrise pas son art com-
me David Fincher. Normal, c’est son tout premier film.
SAW (pour « scie » et pour « vu », on comprend le jeu
de mots) est très maladroitement remplacé par Décadence
en français, titre passe-partout qui ne colle même pas au
film. Voici l’histoire : deux types qui, apparemment, ne se
connaissent pas, se réveillent coincés dans un sous-sol. Ils
sont solidement enchaînés aux murs, par les mollets, cha-
cun dans son coin de la pièce et n’ont aucun moyen de se
libérer. Entre eux traîne le cadavre ensanglanté d’un
homme qui s’est probablement suicidé. Qui donc les a
enlevés et pourquoi ? Le kidnappeur mystérieux a laissé
traîner un peu partout des indices ; des petites notes, des
clés, une cartouche et, bien sûr, la fameuse scie du titre.
Nous ne révélerons pas le punch, c’est-à-dire les punchs,
nombreux et tirés par les cheveux, de cet invraisemblable
puzzle. C’est d’ailleurs le grand problème de SAW : James
Wan et son copain scénariste Leigh Whannell (aussi ac-
teur ici) en ont trop fait, en ont ajouté et rajouté jusqu’à
saboter ce qui, au départ, promettait d’être un huis clos
infernal. On est forcé d’admettre que les angoissantes et
étouffantes premières 30 minutes nous scient en deux (ri-
res en canne). SAW ressemble à un assemblage de trois ou
quatre courts métrages entremêlés et mal ramassés. Trop
de changements abrupts dans le style, trop d’intrigues, de
sous-intrigues, de revirements inutiles et de faux dénoue-
ments : à la fin, on s’en fout. Et l’impossible punch ultime
ne nous surprend plus.
Soyons sévères, mais justes. Comme on disait, la pre-
mière demi-heure (ou à peu près) de SAW nous plonge
dans le malaise, le dégoût et l’effroi et constitue en soi un
véritable morceau d’anthologie. Plus Wan et Whannell
s’acharnent à nous expliquer les choses, plus le malaise se
dissipe. Du huis clos glauque et terrifiant, on passe lente-
ment au suspense horrifique ordinaire, avec des fous fu-
rieux en liberté, des lieutenants à l’enquête, du blabla po-
licier, de longues explications, enfin on passe à du Fortier
version gore. Wan saura se reprendre, c’est certain. .
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CINÉMA

FLASHTaylor Hackford,
cinéaste obstiné Moins de cinéma

américain tourné
à Montréal
Les temps sont durs pour les tour-
nages de productions cinématogra-
phiques américaines à Montréal.
On constate une chute de 50 % de
la valeur des tournages réalisés à
Montréal cette année alors qu’on

est passé de 800 millions $ à envi-
ron 400 millions $. Ceci reflète une
tendance constatée également à To-
ronto et à Vancouver mais de façon
beaucoup moins accentuée. L’ap-
préciation du dollar canadien et la
signature d’un nouveau décret par
le président George W. Bush accor-
dant de généreux crédits d’impôt
semblent être des éléments pou-
vant en partie expliquer cette dé-
saffection. Presse Canadienne

MARC-ANDRÉ LUSSIER

NEW YORK — Au moment où il ac-
cordait une entrevue à La Presse, le
cinéaste Taylor Hackford était jus-
tement en train de suivre de près le
processus du doublage en vue de la
sortie québécoise de son film Ray.
« Je ne parle que l’anglais et l’es-
pagnol, mais je tiens quand même
à m’impliquer. Il est important que
les nuances se reflètent dans la lan-
gue. Ray Charles pouvait s’expri-
mer comme un prince mais il tenait
à faire honneur à ses origines mo-
destes », fait remarquer Hackford.
Depuis sa présentation au Festival
de Toronto, Ray fait partie des pro-
ductions les plus en vue de cette fin
d’année. Certains observateurs esti-
ment même que le cinéaste, qui
compte notamment à son actif des
succès comme An Officer and a Gent-
leman, Against all Odds et White
Nights, offre ici son meilleur film.
« Je ne sais si c’est vrai ou pas,

mais je trouve encourageante la no-
tion de savoir qu’on peut s’amélio-
rer avec le temps ! Je suis, en tout
cas, fier du travail que nous avons
accompli parce que nous avons dû
élaborer ce film dans des condi-
tions difficiles. »
Hackford a en effet mis 15 ans
d’efforts dans Ray, une production
dont le budget s’élève à environ 30
millions de dollars. Pour la premiè-
re fois de sa carrière, le cinéaste a
dû se lancer dans un tournage sans
même savoir si un studio allait
consentir à distribuer son film.
« Bien que nous ne disposions pas
d’un budget faramineux, nous ne
savions jamais d’un jour à l’autre si
nous allions pouvoir poursuivre le
tournage et arriver jusqu’au bout.
Je ne voulais toutefois pas faire de
compromis. »
C’est dire que Hackford tenait à
raconter l’histoire de Ray Charles
en abordant aussi les aspects les
plus âpres de sa vie.

« Quand je soumettais le projet,
on me répondait que les drames
biographiques relevaient du do-
maine de la télé, que personne ne
se pointerait dans une salle pour
voir un film sur Ray Charles. Mê-
me une fois terminé, j’ai eu beau-
coup de mal à trouver un contrat de
distribution. »
D’une certaine manière, le cinéas-
te dit être heureux d’avoir dû atten-
dre plusieurs années avant de pou-
voir mettre son film en chantier
puisque Jamie Foxx, qui interprète
magistralement le musicien chan-
teur, n’aurait certainement pas pu
croiser alors la route du cinéaste.
« Dans ce genre de production, tu
vis et meurs avec l’acteur que tu
choisis. Très franchement, je ne vois
pas qui d’autre que Jamie aurait pu
se glisser dans l’âme de Ray de cette
manière », conclut le cinéaste.
.... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .

Les frais de ce reportage ont été payés
par Universal Pictures.

« Aussi palpitant que

et

...
Un rythme d’enfer...

Le film le plus effrayant de l’année! »

- DARK HORIZONS

C A R Y E L W E S
D A N N Y G L O V E R

M O N I C A P O T T E R

u n f i l m d e J A M E S W A N v e r s i o n f r a n ç a i s e d e S A W

« Un vrai coup de

GÉNIE!»
- USA TODAY
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Un portrait authentique
RAY

Drame biographique réalisé par
Taylor Hackford. Avec Jamie Foxx,
Kerry Washington, Clifton Powell.
2 h 32.

Une évocation dramatique de la
vie et de la carrière de Ray Char-
les.

Le film aurait gagné à être resserré
mais Jamie Foxx impressionne.
FFF1⁄2

MARC-ANDRÉ LUSSIER

Ce qui frappe au premier abord,
c’est de constater à quel point le
réalisateur Taylor Hackford a voulu
faire ici un vrai film de cinéma. Par
exemple, les premières prestations
de Ray Charles (remarquable Ja-
mie Foxx) dans les clubs de troisiè-
me ordre de la côte Ouest suintent
le sang et la sueur. Et la mise en
scène y fait écho. Pas de doute pos-
sible, le cinéaste a voulu rendre
justice à la nature brute de celui
qui fut l’un des personnages phares
de la scène musicale américaine du
XXe siècle.
Du coup, Hackford parvient à con-
tourner les pièges du mélodrame
(la vie de Ray Charles fut marquée
par de nombreuses épreuves) pour
atteindre plutôt une authenticité
qui, évidemment, éclaire l’aspect
créatif du personnage sous un jour
nouveau.
Affichant une facture classique
dans son approche narrative, le ci-
néaste s’attarde d’abord à montrer
comment, enfant, Ray Charles Ro-
binson s’est construit une identité
auprès d’une mère qui lui a appris
à ne jamais plier l’échine. Rongé
par la culpabilité de la perte d’un
petit frère (qu’il n’a pu sauver des
griffes de la mort), atteint par la cé-
cité à l’âge de 7 ans, Ray Charles
fut, rappelons-le, le premier musi-
cien à intégrer le gospel et le blues (la
musique du diable, disait-on à
l’époque !) dans ses chansons.
L’homme se distingue ainsi par
un parcours singulier, marqué no-
tamment par la lutte pour la recon-
naissance des droits civiques des
Noirs. À cet égard, plusieurs scènes
du film, qui font autant écho aux
combats intimes qu’a dû mener le
musicien pour contrer ses démons
intérieurs (il devient vite s à l’hé-
roïne) qu’à ses luttes sociales, se ré-
vèlent très fortes.
Ce film vibrant, qui aurait pour-
tant gagné à être resserré, bénéficie
grandement de la prestation excep-
tionnelle de Jamie Foxx. L’acteur,
qui a aussi une formation de musi-
cien, rend en effet à merveille non
seulement l’aspect musical du per-
sonnage, mais aussi, surtout en fait,
les déchirements intérieurs d’un
homme dont les chansons ont ac-
compagné une société alors en plei-
ne mutation. Personne ne s’étonne-
ra d’ailleurs que le récit couvre
principalement la période des an-
nées 50 et 60 puisque c’est à cette
époque que se sont opérés les
changements les plus profonds,
tant sur le plan intime que social.
Le récit ne ménage pas le person-
nage non plus, suggérant que
Charles était un homme parfois dif-
ficile à vivre. Multipliant les con-
quêtes féminines, fréquentant plu-
sieurs maîtresses, l’homme était
aussi exigeant sur le plan profes-
sionnel. Hackford est parvenu à fai-
re écho à tous ces aspects du per-
sonnage, proposant ainsi un
portrait somme toute complexe.
Est-il utile de préciser que ce film
est aussi très riche sur le plan mu-
sical ?

PHOTO REUTERS ©

En Ray Charles, Jamie Foxx offre une prestation exceptionnelle.
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VOTRE SEULE ET UNIQUE
CHANCE DE VOIR CE FILM.

F F F F
«UN FILM TOUCHANT

QUI RACONTE LE PÉRIPLE DE
CETTE JEUNE QUÉBÉCOISE
DANS LE PAYS DE SON PÈRE…

ÉMOUVANT!»
– LA PRESSE
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L’EXTRAORDINAIRE HISTOIRE DE LA VIE DE RAY CHARLES,
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CINÉMA DVDETVHS
Exceptionnel FFFFF / Excellent FFFF / Bon FFF / Passable FF / À éviter

Contes d’hier à la sauce
contemporaine

DRAME
LA FINESTRA DI
FRONTE
(V.F. : LA FENÊTRE
D’EN FACE)
FFF1⁄2

De Ferzan Ozpetek.
Avec Giovanna
Mezzogiorno, Massimo
Girotto, Raoul Bova. En
italien avec sous-titres
français ou anglais.
Sortie : 2 nov.

Réalisateur de Hammam et de Ta-
bleau de famille, le réalisateur Ferzan
Ozpetek explore une fois de plus
l’amour entre hommes. Il le fait
sans se répéter, plongeant cette
fois-ci dans la voie de l’histoire. On
y suit Giovanna, épouse de Filipo.
Deux enfants sont nés de cette
union dont la flamme vacille de-
puis un bon moment. La présence
du vieillard amnésique que Filipo
ramène dans leur appartement n’ai-
dera en rien. Mais, contre toute at-
tente, Giovanna va se lier d’amitié
avec l’inconnu dont elle va décou-
vrir le passé... avec la complicité
d’un voisin que, discrètement (en-
fin, plus ou moins), elle épie par la
fenêtre. Un passé dans lequel le
vieillard, alors jeune dans les rues
de Rome, aimait d’amour Davide,
qui a disparu en 1943 lors d’une
rafle. Depuis, il le cherche et l’espè-
re à en perdre la raison. Ç’aurait pu
être larmoyant. Ce ne l’est pas, ou
juste assez.

WESTERN
RENEGADE
(V.F. : BLUEBERRY)
FF
De Jan Kounen. Avec
Vincent Cassel, Juliette
Lewis, Michael Madsen.
Sortie : 2 nov.

À l’origine de Blueberry est une
bande dessinée de Giraud (alias
Moebius) et Charlier. À l’arrivée,
grâce aux (bons ?) soins de Jan
Kounen, l’homme derrière l’im-
possible Dobermann, Blueberry
est un... disons un western cha-
manique. Au premier plan de cet-
te oeuvre pas convaincante pour
un sou — malheureusement, il en
coûte plus pour la louer ! — les
retrouvailles pas attendues entre
le réalisateur et Vincent Cassel
(qu’il fait toujours plaisir de re-
garder, d’accord). L’histoire, aus-
si planante que l’aigle qui s’éter-
nise sur l’écran, est celle d’un
homme qui a grandi parmi les
Amérindiens et qui, devenu she-
riff à Palomito — un bled situé à
la frontière du Mexique — va af-
fronter l’homme qui, autrefois, a
tué la belle prostituée entre les
bras de laquelle il venait de dé-
couvrir les joies de la chair. Kou-
nen l’admet : il ne voulait pas fai-
re un western classique. En cela,
il a réussi.

SONIA SARFATI

CINÉMA MAISON
FILM D’ANIMATION
SHREK 2
(V.F. : SHREK 2)
FFFF
De Andrew Adamson,
Kelly Asbury, Conrad
Vernon.
Sortie : 5 nov.

FILM D’AVENTURE
AROUND THE
WORLD IN 80 DAYS
(V.F. : LE TOUR DU
MONDE EN 80
JOURS)
FF1⁄2

De Frank Coraci. Avec
Steve Coogan, Jackie
Chan, Robert Fyfe, Jim
Broadbent.
Sortie : 2 nov.

FILM D’ANIMATION
ALADDIN -
PLATINUM EDITION
FFF1⁄2

De John Musker et Ron
Clements.

FILM D’ANIMATION
MULAN - SPECIAL
EDITION
FFF1⁄2

De Barry Cook et Tony
Bancroft.

Le 2 novembre, jour d’élection, les
Nord-Américains seront rivés à
leur petit écran et les clubs vidéo
risquent (eux aussi ?) de connaître
une soirée sombre — même si c’est
mardi et que mardi, c’est la journée
des sorties. Probablement pas un
hasard si les nouveautés importan-
tes seront rarissimes et que la prin-
cipale, pour cette semaine, se fera
le vendredi 5. Pas la peine donc,
pour les apolitiques, de courir
chercher Shrek 2 avant le week-
end : c’est là et pas avant qu’il arri-
vera, le monstre vert préféré des
grands, des petits et des entre-les-
deux.
Dans cet autre détournement

contrôlé des contes de fées, l’ogre
et sa belle Fiona au teint mainte-
nant chlorophyllien savourent les
douceurs de la vie à deux... avant
d’en goûter l’amertume à cause de
certaines personnes peu compré-
hensives : les parents de la princes-
se, sa fée-marraine et le prince
Charmant qui se voyait déjà heu-
reux élu. Heureusement, le couple
a ses alliés : l’omniprésent Dunkey
et le manipulateur Puss-in-Boots
— vocalement incarnés par Eddie
Murphy et Antonio Banderas, tous
deux irrésistibles. Si le récit semble
plus échevelé que le premier, les
trouvailles et les anecdotes sont en-
core plus délirantes et la musique...
alors là, la musique ! De Tom Waits
à Counting Crows en passant par
Ricky Martin... sans Ricky Martin
(ce sont Murphy et Banderas qui se
livre à une version totalement dé-
jantée de Livin’ La Vida Loca), le ré-
sultat est patent : on court acheter
le disque ! Heu... et le DVD !
On fera preuve de moins de préci-

pitation pour Le Tour du monde en 80
jours, adaptation pas mauvaise mais
pas très inspirée non plus du classi-
que de Jules Verne. À bord de la
montgolfière mythique, Steve Coo-
gan en Phileas Fogg et... Jackie

Chan en Passepartout — parce que
Marie Eykel n’était pas disponible ?
Non, sérieusement, cette idée-là est
du tout pur Hollywood : l’as de la
savate se mue ici en serviteur de
Fogg dans le but de retourner en
Chine pour rendre à ses compatrio-
tes un trésor national volé par les
Britanniques — un air que les fans
de Chan commencent à connaître !
Bref, pour la note d’originalité, on
repassera... peut-être par Aladdin.
Aladdin et son génie disjoncté, pa-

rent (pas si lointain) de Robin Wil-
liams dont l’humour à double sens
(ou double tranchant) a charmé les
grands plus encore que les petits.
Aladdin, donc, qui fait son entrée
dans le monde du DVD par la gran-
de porte : une « Platinum Edition »
de deux disques qui, outre le film,
compte assez de suppléments pour
empêcher le décollage du tapis vo-
lant de puissance moyenne ! Ce, dès
le menu qui est en soi un joyau. Des
commentaires audio, des chansons
supprimées, des scènes coupées, un
making-of, des activités — dont un es-
sentiel voyage en tapis volant et une
formidable visite guidée à l’intérieur
de la lampe magique. On en rede-
mande ? Pas de problème, il y en a
d’autres et d’autres encore ! À don-
ner le vertige.
Plus encore que dans le cas de

Mulan, dont la « Special Edition »
de deux disques compte aussi
beaucoup de suppléments mais,
finalement, rien qui ne soit essen-
tiel à ceux qui possèdent déjà
l’édition précédente du DVD de
cet excellent film — à moins de
vouloir écouter l’histoire en man-
darin, donc dans sa langue... ma-
ternelle. Bien sûr, il y a le lot de
documentaires, de commentaires
audio, de scènes coupées, des jeux
destinés aux plus jeunes. Un très
beau produit, quoi, dont le long
métrage lui-même demeure le
principal intérêt.
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DRAME
MES ENFANTS NE
SONT PAS COMME
LES AUTRES
FF1⁄2

De Denis Dercourt. Avec
Richard Berry, Mathieu
Amalric, Maurice Garrel.

Ah, ces parents qui projettent
leurs propres rêves sur leurs en-
fants — qui, bien sûr, ne sont pas
comme les autres ! On en connaît
tous — ils sont de notre rue, de
notre famille... mais ils ne sont
naturellement pas nous. Il y en a
un (bel) exemple dans Mes enfants
ne sont pas comme les autres de Denis
Dercourt. À la tête de cette famil-
le, Richard Berry, musicien raté
(dit-il) qui rêve de voir sa fille et
son fils — eux, surdoués (dit-
il) — fouler les scènes internatio-
nales. Sauf que, l’adolescence ai-
dant, la jeune fille se met à préfé-
rer un pianiste à son violoncelle.
S’érige ainsi un mur entre elle et
son papa... qui ne le prend pas.
Alors ? Alors le film tombe entre
deux chaises. Ses personnages,
plutôt froids, ne parviennent pas à
s’attirer la sympathie des ama-
teurs de drames familiaux. Et le
drame familial occupera trop de
place aux yeux — et aux
oreilles — des amateurs de musi-
que.
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DOCUMENTAIRE
CONTROL ROOM
(V.F. : MÉDIA SOUS
CONTRÔLE)
FFF1⁄2

De Jehane Noujaim.
Sortie : 2 nov.

Difficile de voir un hasard dans la
sortie, aujourd’hui, de Control Room
de la réalisatrice américano-égyp-
tienne Jehane Noujaim : son docu-
mentaire nous entraîne en effet
dans les coulisses de la chaîne Al-
Jazira, soupçonnée (on sait par qui)
d’être la « messagère » des ben La-
den de ce monde. On découvre
plutôt une institution moderne où
oeuvrent des journalistes qui ont
été formés en occident — bien sou-
vent par la BBC, ce qui n’est pas
rien — et qui sont convaincus de
l’objectivité de leur travail. Leur
reste à convaincre le monde non-
arabe qu’il en est ainsi. Ils s’y attè-
lent ici, sans hargne ni ressenti-
ment. On croise également le re-
porter américain Tom Mintier, qui
évoque l’affaire Jessica Lynch dans
des termes assez durs. Amusant
(manière de parler), que de l’écou-
ter et de comparer ses dires avec
ceux du porte-parole des forces ar-
mées américaines !
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FLASH

Le Superman
nouveau
Le Superman nouveau est arrivé.
Un acteur très peu connu a été
choisi pour incarner le superhéros
américain dans un film à gros bud-

get dont la sortie est prévue pour
2006, a annoncé Warner Bros.
Brandon Routh, 25 ans, va donc
devenir « l’homme d’acier ». Natif
de l’Iowa, cet acteur a joué dans le
feuilleton One Life to Live, et vient
de terminer son premier film, Dead-
ly. « Contrairement aux spécula-
tions, cela a toujours été mon in-
tention d’aller chercher un inconnu
pour ce rôle », a déclaré le réalisa-
teur Bryan Singer. « Brandon est

un acteur excellent qui possède les
qualités physiques pour jouer
Clark Kent/Superman. Mais il in-
carne aussi l’héritage et l’histoire
de ce personnage. » Bryan Singer
(le réalisateur d’Usual Suspects) a dé-
jà réalisé une autre adaptation
d’une bande dessinée avec X-Men.
Le tournage de ce nouveau Super-
man doit commencer en Australie
au début de l’année prochaine et
sortir à l’été 2006.

cleanclean
un fi lm de Oliv ier Assayas

maggie
cheung

nick
nolte

QUAND ON N'A PAS

LE CHOIX, ON CHANGE.

P R I X
D’INTERPRÉTATION FÉMININE

CANNES 2004

FILM
D’OUVERTURE

FESTIVAL DU
NOUVEAU CINÉMA

« Une destinée sentimentale à découvrir de toute urgence. »
Olivier Pélisson. MCinéma.com

« Un film émouvant. »
Jean-Philippe Guerand, TéléCinéObs

« Une interprétation remarquable de Maggie Cheung. »
Luc Perreault, La Presse

« Maggie Cheung et Nick Nolte
sont tous deux formidables. »

Brendan Kelly, The Gazette

À L’AFFICHE DÈS LE 5 NOVEMBRE

« Un film extrêmement intéressant,
extrêmement fort. »

René Homier-Roy, C'EST BIEN MEILLEUR LE MATIN, RADIO-CANADA

« Mouawad s'inscrit avec originalité
dans la lignée des surréalistes québécois. »

Sandra Martin, THE GLOBE AND MAIL

« Mouawad s'impose comme
un cinéaste à surveiller. »

Allan Tong, TIFF DAILY

« Un film extrêmement intéressant,
extrêmement fort. »

René Homier-Roy, C'EST BIEN MEILLEUR LE MATIN, RADIO-CANADA

« Mouawad s'inscrit avec originalité
dans la lignée des surréalistes québécois. »

Sandra Martin, THE GLOBE AND MAIL

« Mouawad s'impose comme
un cinéaste à surveiller. »

Allan Tong, TIFF DAILY
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L’homme
rapaillé
MÉMOIRES AFFECTIVES
Drame de Francis Leclerc. Avec
Roy Dupuis, Rosa Zacharie, Maka
Kotto. 1 h 50.

Un homme dans le coma tente de
retracer celui qu’il fut et la source
de son angoisse.

Un brillant exercice de style alliant
thriller et quête existentielle par un
de nos cinéastes les plus promet-
teurs.
FFF1⁄2

PHOTO FOURNIE PAR ALLIANCE

Roy Dupuis campe avec une vérité rare Alexandre Tourneur.

LUC PERREAULT

Le deuxième long métrage de Fran-
cis Leclerc débute comme un thril-
ler. Allongé sur un lit d’hôpital, un
homme inconscient s’est transformé
en énigme vivante. Connaîtra-t-on
jamais le nom du mystérieux
chauffard qui l’a abandonné près
de la route pendant qu’il cherchait
à euthanasier un chevreuil blessé ?
S’agit-il du même individu qui,
profitant de l’obscurité, est venu
débrancher l’homme dans le co-
ma ? Il faudra attendre la fin du
film pour que tout ce cauchemar
vécu par Alexandre Tourneur (Roy
Dupuis) se dissipe quelque peu, le
temps de laisser place, peut-être, à
un autre cauchemar.
Mémoires affectives traite en effet du
passé oublié, soit ce passé effacé à
la suite d’un violent traumatisme,
soit celui que l’individu a involon-
tairement refoulé parce que devenu
trop douloureux, ces mémoires af-
fectives, justement, qui pèsent si
lourd sur la conscience lorsqu’elles
s’accompagnent d’un sentiment de
culpabilité.
L’histoire se déroule dans Charle-

voix dans un paysage de neige qui
a tendance à gommer les traces tout
comme cette mémoire sélective qui
a déjà permis à Alexandre de faire
table rase de son passé. Réduit à
l’état de nouveau-né, oublieux de
son oubli, il se lance maintenant à
la recherche de la moindre bribe de
son histoire personnelle. Devenu
son propre enquêteur, il ques-
tionne son entourage. Un psychia-
tre (Maka Kotto) et une policière
(Rosa Zacharie), seuls points d’ap-
pui dans ce monde chancelant, l’ai-
dent à rattacher les bribes de cet
écheveau.
Les réponses aux questions
d’Alexandre arrivent par bribes,
telles des points de rupture qu’ac-
compagne un traitement particulier
de l’image, comme ces photos sépia
collées dans un vieil album. Plu-
sieurs de ces témoins par ailleurs se
contredisent. Ainsi sa fille Sylvaine
(Karine Lagueux) raconte quel
homme merveilleux il fut avant de
lui reprocher d’avoir été un père
absent et alcoolique. Jusqu’à Pa-
trick (Benoît Gouin), son associé
dans sa clinique vétérinaire, pré-
senté comme un ami de longue da-
te mais tout à coup distant. Souve-
nirs volés, a déjà expliqué le
cinéaste.
Le film est original dans la mesure
où il cherche à faire la jonction en-
tre deux états de notre cinémato-

graphie. Au départ, l’approche po-
licière qui sacrifie à une mode plus
récente, celle d’un cinéma de genre.
À l’arrivée, une quête individuelle
qui renoue avec la tradition du ci-
néma identitaire. En Alexandre, on
retrouve des traces de ce cinéma or-
phelin dont Jutra (dans Mon oncle
Antoine, notamment) fut l’un des
plus brillants illustrateurs.
Ayant cherché à embellir son his-
toire, Alexandre finit par accepter
le miroir peu flatteur qu’on lui
tend. L’insert d’une plaque minéra-
logique marquée d’un « Je me sou-
viens » suggère même que son am-
nésie serait collective. Mais Francis
Leclerc ne cherche pas à limiter cet-
te quête d’une conscience collecti-
ve, qu’on peut considérer comme la
métaphore de son film, à l’esprit de
clocher traditionnel. Son village
global englobe la présence néo-
québécoise (la policière et le méde-
cin) ainsi que la mémoire amérin-
dienne (représentée par le délire
d’Alexandre en innu et la chanson
finale de Florent Vollant).
Roy Dupuis campe avec une vérité
rare cet homme rapaillé. Grâce à la
justesse de son jeu, son bégaiement
calibré, grâce aussi au jeu sobre
mais convaincant du reste de la dis-
tribution, notamment Rosa Zacha-
rie et Maka Kotto, Mémoires affectives
s’impose comme un film d’auteur
exigeant mais maîtrisé.

C A R Y E L W E S
D A N N Y G L O V E R

M O N I C A P O T T E R

u n f i l m d e J A M E S W A N v e r s i o n f r a n ç a i s e d e S A W

« Aussi palpitant que

et

...
Un rythme d’enfer...

Le film le plus effrayant de l’année! »

- DARK HORIZONS

SEPT
LE SILENCE DES AGNEAUX

« Un vrai coup de

GÉNIE!»
- USA TODAY

FAMOUS PLAYERS

CARR. ANGRIGNON /
CINÉPLEX ODÉON

BOUCHERVILLE /

CINÉ-ENTREPRISE

CINÉMA DU CAP /

CINÉPLEX ODÉON

CHÂTEAUGUAY ENCORE /
CINÉPLEX ODÉON

PLAZA DELSON /
CINÉPLEX ODÉON

CARREFOUR DORION /

CINÉMA CAPITOL

DRUMMONDVILLE /

CINÉMA 9

GATINEAU /

CINÉMA GALERIES

GRANBY /

LE CARREFOUR 10

JOLIETTE /

FAMOUS PLAYERS STARCITÉ

MONTRÉAL /
MÉGA-PLEXTM GUZZO

PONT-VIAU 16 /

CINÉPLEX ODÉON

QUARTIER LATIN /

CINÉMA GALAXY

SHERBROOKE /
MAISON DU CINÉMA

SHERBROOKE /

CINÉMA TRIOMPHE

LACHENAIE /

CINÉMA ST-LAURENT

SOREL-TRACY /
CINÉ-ENTREPRISE

ST-BASILE /

CINÉPLEX ODÉON

ST-BRUNO /
LES CINÉMAS GUZZO

STE-THÉRÈSE 8 /

CINÉMA

ST-EUSTACHE /

GALERIES ST-HYACINTHE

ST-HYACINTHE /
CAPITOL

ST-JEAN /
CARREFOUR DU NORD

ST-JÉRÔME /

MÉGA-PLEXTM GUZZO

TASCHEREAU 18 /
MÉGA-PLEXTM GUZZO

TERREBONNE 14 /

CINÉMA DE PARIS

VALLEYFIELD /

FAMOUS PLAYERS

VERSAILLES /

CINÉMAS GALAXY

VICTORIAVILLE /

CINÉMA BIERMANS

SHAWINIGAN /

MÉGA-PLEXTM GUZZO

JACQUES CARTIER 14 /

FLEUR DE LYS

TROIS-RIVIÈRES O. /

CINÉMA PIXEL

LOUISEVILLE /

CINÉPLEX ODÉON

CAVENDISH (Mail) /
CINÉPLEX ODÉON

CÔTE-DES-NEIGES /
LES CINÉMAS GUZZO

DES SOURCES 10 /

MÉGA-PLEXTM GUZZO

LACORDAIRE 16 /
CINÉPLEX ODÉON

LASALLE (Place) /
FAMOUS PLAYERS

COLOSSUS LAVAL /
CINÉMA PINE

MONT-TREMBLANT /

MÉGA-PLEXTM GUZZO

TASCHEREAU 18 /
MÉGA-PLEXTM GUZZO

SPHERETECH 14 /

FAMOUS PLAYERS

PARAMOUNT /
FAMOUS PLAYERS

COLISÉE KIRKLAND /
FAMOUS PLAYERS STARCITÉ

HULL /
CINÉMA GALERIES

AYLMER /

VERSION FRANÇAISE

VERSION ORIGINALE ANGLAISE
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ANS +

/ SON
DIGITAL

CINÉMA PINE

STE-ADÈLE /
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un film réalisé par Agnès Jaoui
commeune mage
Jean-Pierre Bacri Marilou Berry Agnès Jaoui Laurent Grevill.
avec Virginie Desarnauts Keine Bouhiza Grégoire Oestermann Serge Riaboukine Michèle Moretti scénario Agnès Jaoui et Jean-Pierre Bacri

directeur de la photogaphie Stéphane Fontaine chef décorateur Olivier Jacquet costumes Jackie Stephens-Budin assistant réalisateur Antoine Garceau son Jean-Pierre Duret Gérard Lamps Nadine Muse
monteur François Gedigier Directeur de production Daniel Chevalier producteurs exécutifs Jean-Philippe Andraca et Christian Bérard

co-production de Les films A4 StudioCanal France 2 Cinéma Eyescreen (italy) avec la participation de Canal+

APRÈS LE SUCCÈS DU GOÛT DES AUTRES, AGNÈS JAOUI TRIOMPHE À NOUVEAU

F I L M D ’ O U V E R T U R E D U F E S T I V A L D E N E W Y O R K

SÉLECTION OFFICIELLE , FESTIVAL DU NOUVEAU CINÉMA DE MONTRÉAL

F F F F
«UN TRÈS BEAU FILM QUI CONFIRME LE TALENT DE JAOUI.

UNE COMÉDIE DRAMATIQUE TRÈS FINE!»
Marc-André Lussier, La Presse

« UNE PASSIONNANTE ET BRILLANTE COMÉDIE :
UNE SUPERBE GALERIE DE PORTRAITS!»

Studio Magazine

«UNE PURE DÉLECTATION.»
A.O. Scott, The New York Times

CONSULTEZ LES GUIDES-HORAIRES DES CINÉMAS!

CINÉPLEX ODÉON

BOUCHERVILLE /
CINÉPLEX ODÉON

QUARTIER LATIN /À L’AFFICHE !G
VISA GÉNÉRAL

CINÉMAS AMC

LE FORUM 22 /
version originale

sous-titres anglais
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de

CATHERINE FROT DIDIER BOURDON

CHARLES GASSOT présente

UN FILM DE

DIDIER BOURDON
AVEC LA PARTICIPATION DE

CLAIRE NADEAU
AVEC

JACQUES WEBER

« UNE COMÉDIE TENDRE ET CAUSTIQUE OÙ L’AMOUR
ET LE SEXE RÉUSSISSENT […] À FAIRE BON MÉNAGE. »

- TÉLÉCINÉOBS

« … DRÔLE, ÉMOUVANT ET TENDRE. »
- FIGAROSCOPE

PRÉSENTATION SPÉCIALE
SAMEDI 30 OCTOBRE À 20H30 AU CINÉMA

AU CINÉMA LE 5 NOVEMBRE
FILM EN

ATTENTE DE
CLASSIFICATION

CINÉPLEX ODÉON

QUARTIER LATIN /

32
67
92
8A

.



10 C I N É M A L A P R E S S E M O N T R É A L S A M E D I 3 0 O C T O B R E 2 0 0 4

l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l

.

CINÉMA

APPRÉCIATION
Exceptionnel FFFFF
Excellent FFFF
Bon FFF
Passable FF
À éviter

7 ANS DE MARIAGE

AVANT-PREMIÈRE
L’AVANT-PREMIÈRE. Comédie. 1h37. Mariés depuis sept ans,
Audrey et Alain s’enlisent dans la routine. Ils ont une petite
fille, Camille, et travaillent tous les deux. La vie quotidienne a
usé leur désir. Audrey est cassante, rigide, tandis qu’Alain se
promène en cachette sur les sites porno. Pour tenter de sauver
son couple, il consulte un ami sexologue. Celui-ci lui conseille de
mettre en pratique ses fantasmes et de se livrer aux jeux éroti-
ques dont il rêve avec sa femme. D’abord hésitant, Alain va en-
traîner Audrey dans un univers de luxure fait d’échangisme, de
voyeurisme et de sex-shops. Malgré sa méfiance, celle-ci se lais-
se prendre au jeu. Alain, lui, est vite dépassé par les événe-
ments...

Quartier Latin Sam.: 20h30.

ADORABLE JULIA FF1⁄2

(BEING JULIA)

Réalisé par Istv{n Szab
. Comédie mettant en vedette Annette Bening et Catherine
Charlton. 1h45. Dans les années 30, une grande vedette du
théâtre londonien tombe follement amoureuse d’un Américain
deux fois plus âgé qu’elle. De belles qualités de réalisation et
d’interprétation, mais l’ensemble manque de relief. - M.-A.
Lussier

Quartier Latin Ven. au dim., mar. au jeu.: 13h, 15h45, 18h45,
21h25; lun.: 13h, 15h45, 21h25.

AFFREUX NOËL FF
(SURVIVING CHRISTMAS)

Réalisé par Mike Mitchell. Comédie mettant en vedette Ben Af-
fleck et James Gandolfini. 1h31. Un jeune homme désespère à
l’idée de devoir passer seul les fêtes de Noël. Afin de sortir de
cette déprime saisonnière, il décide de se rendre dans l’unique
endroit où il a été réellement heureux : chez ses parents, dans
la maison de son enfance. Arrivé sur place, celui-ci se propose
de payer les nouveaux propriétaires des lieux afin qu’ils se fas-
sent passer pour ses proches. Bof! - A.K. Lepage

Boucherville 13h35, 19h35. Capitol Drummondville 18h55,
21h30. Carnaval Ven., lun. au jeu.: 19h05, 21h20; sam., dim.:
13h15, 15h30, 19h05, 21h20. Carrefour Dorion Ven., lun. au
jeu.: 18h55, 21h; sam., dim.: 13h50, 15h55, 18h55, 21h. Carre-
four Joliette Ven., lun., jeu.: 19h15, 21h45; sam., dim., mar.,
mer.: 14h, 16h35, 19h15, 21h45. Cinéma Triomphe Ven. au
dim.: 13h10, 15h10, 17h10, 19h10, 21h10; lun. au jeu.: 19h10,
21h10; ven. et sam. couche-tard: 23h10. Delson Ven., lun. au
jeu.: 19h25, 21h20; sam., dim.: 13h30, 15h30, 19h25, 21h20.
Fleur de Lys Granby Ven. au dim.: 13h15, 15h15, 17h20,
19h15; lun. au jeu.: 19h15. Langelier Ven., lun. au jeu.: 19h15,
21h15; sam., dim.: 13h15, 15h15, 17h15, 19h15, 21h15; ven.
et sam. couche-tard: 23h15. Lasalle Ven., lun., mer., jeu.:
19h15, 21h30; sam., dim., mar.: 12h40, 15h, 17h05, 19h15,
21h30. Méga-Plex Jacques-Cartier 14 Ven., lun. au jeu.:
19h15, 21h15; sam., dim.: 13h15, 15h15, 17h15, 19h15,
21h15; ven. et sam. couche-tard: 23h15. Méga-Plex Pont-
Viau 16 Ven. au dim.: 13h15, 15h15, 17h15, 19h15, 21h15;
lun. au jeu.: 19h15, 21h15; ven. et sam. couche-tard: 23h15.
Méga-Plex Terrebonne 14 Ven., lun. au jeu.: 19h15, 21h15;
sam., dim.: 13h15, 15h15, 17h15, 19h15, 21h15; ven. et sam.
couche-tard: 23h15. Quartier Latin 13h30, 19h. St-Basile
Ven., lun. au jeu.: 19h20; sam., dim.: 13h10, 15h10, 17h10,
19h20. St-Bruno Ven. au dim., mar., mer.: 12h55, 15h, 17h05,
19h15, 21h25; lun., jeu.: 19h15, 21h25. St-Eustache Ven. au
dim., mar., mer.: 12h10, 14h15, 16h25, 19h, 21h10; lun., jeu.:
19h, 21h10. St-Hyacinthe 13h15, 15h40, 19h20, 21h20. St-
Jérôme Ven., lun. au jeu.: 18h45, 21h45; sam., dim.: 12h45,
15h45, 18h45, 21h45. Saint-Laurent (Tracy) 19h05, 21h30.
Starcité Montréal Ven. au dim., mar. au jeu.: 13h20, 15h35,
18h50, 21h; lun.: 13h20, 15h35, 21h. Ste-Thérèse Ven., lun.
au jeu.: 19h15, 21h15; sam., dim.: 13h15, 15h15, 17h15,
19h15, 21h15; ven. et sam. couche-tard: 23h15.

AIMANTS, LES FFF1⁄2

Réalisé par Yves Pelletier. Comédie mettant en vedette Isabelle
Blais et Stéphane Gagnon. Jeanne et Noel ne communiquent
que par papiers aimantés sur le frigo. Jeanne demande à sa
soeur Julie d’écrire les billets à sa place afin de vivre une esca-
pade avec son amant... Attirant. - C. Guy

Beaubien Ven. au dim., mar. au jeu.: 12h15, 16h, 19h30,
21h15; lun.: 12h15, 16h, 21h30. Boucherville 14h, 16h,
19h20, 21h45. Carrefour Dorion Ven., lun. au jeu.: 19h05,
21h25; sam., dim.: 13h40, 16h, 19h05, 21h25. Carrefour Jo-
liette Ven., lun., jeu.: 19h, 21h30; sam., dim., mar., mer.:
13h45, 16h20, 19h, 21h30. Châteauguay Encore Ven., lun.
au jeu.: 19h30, 21h25; sam., dim.: 13h25, 15h20, 19h30,
21h25. Cinéma Triomphe Ven. au dim.: 13h15, 15h15,
17h15, 19h15, 21h15; lun. au jeu.: 19h15, 21h15; ven. et sam.
couche-tard: 23h15. Colossus Laval 12h20, 15h15, 17h30,
19h45, 22h. Fleur de Lys Granby 21h15. FP8 Pointe Claire
Ven., lun. au jeu.: 19h10, 21h15; sam., dim.: 12h55, 14h55,
17h05, 19h10, 21h15. Langelier Ven., lun. au jeu.: 19h10,
21h10; sam., dim.: 13h10, 15h10, 17h10, 19h10, 21h10; ven.
et sam. couche-tard: 23h10. Lasalle Ven., lun., mer., jeu.:
18h30, 21h10; sam., dim., mar.: 13h, 16h, 18h30, 21h10. Mé-
ga-Plex Jacques-Cartier 14 Ven., lun. au jeu.: 19h10, 21h10;
sam., dim.: 13h10, 15h10, 17h10, 19h10, 21h10; ven. et sam.
couche-tard: 23h10. Méga-Plex Pont-Viau 16 Ven. au dim.:
13h10, 15h10, 17h10, 19h10, 21h10; lun. au jeu.: 19h10,
21h10; ven. et sam. couche-tard: 23h10. Méga-Plex Tasche-
reau 18 Ven. au dim.: 13h10, 15h10, 17h10, 19h10, 21h10;
lun. au jeu.: 19h10, 21h10; ven. et sam. couche-tard: 23h10.
Méga-Plex Terrebonne 14 19h20, 21h20; ven. et sam. cou-
che-tard: 23h20. Quartier Latin 12h40, 15h, 17h15, 19h30,
21h45. St-Bruno Ven. au dim., mar., mer.: 13h10, 15h20,
17h25, 19h25, 21h45; lun., jeu.: 19h25, 21h45. St-Eustache
Ven. au dim., mar., mer.: 12h05, 14h05, 16h15, 19h05, 21h10;
lun., jeu.: 19h05, 21h10. St-Hyacinthe 12h55, 15h25, 19h15,
21h25. St-Jérôme Ven., sam.: 21h; dim. au jeu.: 18h45, 21h.
Saint-Laurent (Tracy) Ven., lun., jeu.: 19h, 21h25; sam., dim.,
mar., mer.: 13h45, 16h15, 19h, 21h25. Starcité Montréal
13h05, 15h15, 17h25, 19h50, 22h.

ALIEN VS. PRÉDATEUR V.F. FF
(ALIEN VS. PREDATOR)

Réalisé par Paul W.S. Anderson. Film d’horreur mettant en ve-
dette Sanaa Lathan et Raoul Bova. Un groupe de chercheurs est
coincé dans les profondeurs inexplorées de l’Antarctique, au
centre d’un duel apocalyptique opposant deux races de créatu-
res extraterrestres. Bon mauvais film, mauvais bon film? On
peut quand même en tirer du gros fun - A.K. Lepage

St-Léonard 2.18$ Ven. au dim.: 21h30; lun. au mer.: 19h30.

ALIEN VS. PREDATOR
VOIR (ALIEN VS. PRÉDATEUR V.F.)

Cinéma Dollar Admission 1$ 17h45.

AROUND THE BEND
VOIR (AU TOURNANT DE LA VIE)

AMC Forum 22 17h05, 22h25.

AU TOURNANT DE LA VIE FFF1⁄2

(AROUND THE BEND)

Réalisé par Jordan Roberts. Drame mettant en vedette Christo-
pher Walken et Josh Lucas. 1h25. Trois représentants mâles
d’une même famille appartenant à trois générations différentes
sillonnent le Nouveau-Mexique pour satisfaire le dernier voeu
de leur aieul: disperser ses cendres. Un premier film à l’intri-
gue assez prévisible mais qui dégage une réelle émotion. -
L.Perreault

Parisien 13h25, 15h, 16h55, 19h40, 21h55.

AVANT LA NUIT TOUT EST POSSIBLE FFF1⁄2

(BEFORE SUNSET)

Réalisé par Richard Linklater. Drame romantique mettant en
vedette Ethan Hawke et Julie Delpy. 1h20. Un écrivain améri-
cain retrouve à Paris la jeune Française qu’il avait croisée neuf
ans plus tôt à Vienne. Une suite réussie. - L.Perreault

St-Basile Lun.: 19h, 21h.

BEING JULIA
VOIR (ADORABLE JULIA)

AMC Forum 22 14h, 16h30, 19h10, 21h40. Colisée Kirkland
12h25, 15h10, 18h40, 21h05.

BIRTH
EN PRIMEUR

VOIR (LA NAISSANCE)

AMC Forum 22 12h40, 15h05, 17h30, 19h55, 22h20. Colossus
Laval 12h, 14h30, 16h55, 19h35, 22h05.

BOURNE SUPREMACY, THE
VOIR (LA MORT DANS LA PEAU)

AMC Forum 22 14h20, 16h55, 19h35, 22h10.

CAMPING SAUVAGE FF1⁄2

Réalisé par Guy Lepage, Sylvain Roy. Comédie mettant en ve-
dette Guy Lepage et Sylvie Moreau. 1h30. Pour échapper à un
brigand, un courtier est envoyé par la police dans un camping
où il se passe des tas de choses bizarres. Une comédie en cour-
tepointe tricotée de très bonnes et de très mauvaises idées.
- A.K. Lepage

Cinéma Tops 13h25, 15h30, 19h25, 21h30. St-Léonard
2.18$ Sam., dim.: 13h; mar.: 19h30.

CANDIDAT MANDCHOU, LE FFF1⁄2

(THE MANCHURIAN CANDIDATE «2004»)

Réalisé par Jonathan Demme. Film à suspense mettant en ve-
dette Denzel Washington et Meryl Streep. Dix ans après la
guerre du Golfe, deux soldats qui ont combattu au sein du mê-
me bataillon se retrouvent à la faveur d’une campagne prési-
dentielle. Habilement mis en scène, ce thriller fascine jus-
qu’au malaise. - M.-A. Lussier

Cinéma Tops Ven. au dim.: 18h50, 21h25; lun. au jeu.: 12h55,
15h25, 18h50, 21h25. St-Léonard 2.18$ Ven. au dim.: 21h30;
lun. au mer.: 19h30.

CARNETS DE VOYAGE FFF1⁄2

Artgentine, 2004. Réalisé par Walter Salles. Drame mettant en
vedette Gael Garca Bernal et Rodrigo De la Serna. 2h08. Ernesto
Guevara et Alberto Granado, deux Argentins pleins de rêves et
d’espoir, partent à la découverte de l’Amérique du Sud. Un
road movie humaniste, pas nostalgique. - J. Delgado

Parisien (v.o. sous-titres français) 13h, 15h40, 19h05, 21h35.
Quartier Latin 13h10, 16h, 18h45, 21h45.

CE QU’IL RESTE DE NOUS FFFF

Réalisé par François Prévost, Hugo Latulippe. Documentaire.
1h20. Des Tibétains reçoivent la visite d’une Québécoise qui
leur présente des images et un message du dalaï-lama. Un
film très personnel, fait avec un petit budget et beaucoup
d’émotion. - S. Bérubé

Beaubien Ven. au dim., mar. au jeu.: 14h15, 18h; lun.: 14h15.

CELLULAIRE V.F., LE FF1⁄2
(CELLULAR)

13 ans et plus. Réalisé par David R. Ellis. Film d’action mettant
en vedette Chris Evans et Kim Basinger. 1h34. Un jeune homme
décide de sauver une femme kidnappée qui l’a joint sur son
cellulaire. Le cellulaire vole la vedette. - I. Massé

Méga-Plex Pont-Viau 16 21h35; ven. et sam. couche-tard:
23h35. Méga-Plex Taschereau 18 Ven. au dim.: 15h40,
21h40; lun. au jeu.: 21h40. Plaza Repentigny Ven., mar. au
jeu.: 19h, 21h25; sam., dim.: 13h25, 15h40, 19h, 21h25. St-
Eustache Ven. au dim., mar., mer.: 15h35, 21h20; lun., jeu.:
21h20.

CELLULAR
VOIR (LE CELLULAIRE V.F.)

Centre Eaton 13h, 15h05, 17h10, 19h15, 21h20. Méga-Plex
Lacordaire 16 Ven., lun. au jeu.: 19h20, 21h25; sam., dim.:
13h05, 15h10, 17h15, 19h20, 21h25; ven. et sam. couche-tard:
23h30. Méga-Plex Sphèretech 14 Ven. au dim.: 15h05,
17h05, 21h05; lun. au jeu.: 21h05.

CHOIR, THE
VOIR (LES CHORISTES)

AMC Forum 22 14h30, 16h50, 19h15, 21h35.

CHORISTES, LES FFF

Réalisé par Christophe Barratier. Drame romantique mettant en
vedette Gérard Jugnot et François Berléand. 1h36. Dans un
pensionnat francais en 1949, un professeur transforme la vie
d’élèves réputés difficiles en leur faisant découvrir les vertus du
chant choral. Un film qui s’inscrit dans la belle tradition du
cinéma français. - M.-A. Lussier

Beaubien 13h, 15h, 19h, 21h. Boucherville 13h35, 15h35,
17h35, 19h35, 21h35. Capitol Drummondville Ven., lun.,
jeu.: 18h50, 21h25; sam., dim., mar., mer.: 13h35, 16h10,
18h50, 21h25. Carrefour Dorion Ven., lun. au jeu.: 19h,
21h05; sam., dim.: 13h35, 15h50, 19h, 21h05. Carrefour Jo-
liette Ven., lun., jeu.: 18h50, 21h20; sam., dim., mar., mer.:
13h35, 16h10, 18h50, 21h20. Châteauguay Encore Ven., lun.
au jeu.: 19h25, 21h20; sam., dim.: 13h30, 15h25, 19h25,
21h20. Cinéma Triomphe Ven. au dim.: 13h05, 15h10,
17h15, 19h20, 21h25; lun. au jeu.: 19h20, 21h25; ven. et sam.
couche-tard: 23h30. Colossus Laval 12h10, 14h35, 17h,
19h40, 22h20. Delson Ven., lun. au jeu.: 19h10, 21h10; sam.,
dim.: 13h25, 15h25, 19h10, 21h10. Fleur de Lys Granby Ven.
au dim.: 13h05, 15h10, 17h15, 19h20, 21h25; lun. au jeu.:
19h20, 21h25. FP8 Pointe Claire Ven., lun. au jeu.: 19h20,
21h30; sam., dim.: 12h50, 15h, 17h10, 19h20, 21h30. Lasalle
Ven., lun., mer., jeu.: 18h50, 20h55; sam., dim., mar.: 12h25,
14h35, 16h40, 18h50, 20h55. Méga-Plex Jacques-Cartier 14
Ven., lun. au jeu.: 19h25, 21h30; sam., dim.: 13h10, 15h15,
17h20, 19h25, 21h30; ven. et sam. couche-tard: 23h35. Méga-
Plex Pont-Viau 16 Ven. au dim.: 13h10, 15h15, 17h20,
19h25, 21h30; lun. au jeu.: 19h25, 21h30; ven. et sam. couche-
tard: 23h35. Méga-Plex Taschereau 18 Ven. au dim.: 13h10,
15h15, 17h20, 19h25, 21h30; lun. au jeu.: 19h25, 21h30; ven.
et sam. couche-tard: 23h35. Méga-Plex Terrebonne 14 Ven.,
lun. au jeu.: 19h25, 21h30; sam., dim.: 13h10, 15h15, 17h20,
19h25, 21h30; ven. et sam. couche-tard: 23h35. Quartier La-
tin Ven. au dim., mar., mer.: 12h30, 13h30, 14h50, 16h15,
17h10, 19h, 19h30, 21h15, 21h50; lun., jeu.: 12h30, 13h30,
14h50, 16h15, 17h10, 19h30, 21h15, 21h50. St-Bruno Ven. au
dim., mar., mer.: 12h40, 14h50, 17h10, 19h20, 21h40; lun.,
jeu.: 19h20, 21h40. St-Eustache Ven. au dim., mar., mer.:
12h15, 14h30, 16h45, 19h, 21h25; lun., jeu.: 19h, 21h25. St-
Hyacinthe 13h25, 15h30, 19h10, 21h30. St-Jérôme Ven.,
lun. au jeu.: 18h45, 21h; sam., dim.: 12h45, 15h45, 18h45, 21h.
Saint-Laurent (Tracy) Ven., jeu.: 18h55, 21h20; sam., dim.,
mar., mer.: 13h40, 16h10, 18h55, 21h20; lun.: 21h20. Starcité
Montréal 12h40, 14h55, 17h25, 19h55, 22h25. Ste-Thérèse
Ven., lun. au jeu.: 19h25, 21h30; sam., dim.: 13h10, 15h15,
17h20, 19h25, 21h30; ven. et sam. couche-tard: 23h35. Ver-
sailles Ven., lun. au jeu.: 19h, 21h05; sam., dim.: 12h35,
14h40, 16h50, 19h, 21h05.

CLAIRIÈRE, LA FFF1⁄2
(THE CLEARING)

Film à suspense réalisé par Pieter Jan Brugge. Avec Robert Red-
ford, Helen Mirren, Willem Dafoe. 1h35.Un riche industriel se
fait kidnapper par un type en chômage qui le rend responsable
de tous ses malheurs. Un suspense psychologique bien me-
né, livré par des acteurs accomplis. - M-A. Lussier

Saint-Laurent (Tracy) Lun.: 19h.

CLEAN FFF1⁄2

EN PRIMEUR
Réalisé par Olivier Assayas. Drame mettant en vedette Maggie
Cheung et Nick Nolte. 1h50. Une ex-droguée, pour recouvrer
son fils, doit prouver qu’elle est redevenue clean. Une interpré-
tation remarquable de aggie Cheung. - L.Perreault

AMC Forum 22 14h30, 17h10, 19h45, 22h20. Ex-Centris
14h30, 17h, 19h10, 21h30.

COLLATERAL
VOIR (COLLATÉRAL V.F.)

Paramount Montréal 12h30, 15h40, 18h45, 21h25.

COLLATÉRAL V.F. FFFF
(COLLATERAL)

Réalisé par Michael Mann. Film d’action mettant en vedette
Tom Cruise et Jamie Foxx. À Los Angeles, un chauffeur de taxi
se fait prendre en otage par un tueur à gages qui a pour mission
d’abattre plusieurs personnes au cours de la nuit. Tom Cruise
et Jamie Foxx brillent dans un film impeccablement réali-
sé. - M.-A. Lussier

St-Léonard 2.18$ Ven. au dim.: 21h30.

COMME UNE IMAGE FFF1⁄2

EN PRIMEUR
Réalisé par Agnès Jaoui. Drame mettant en vedette Marilou
Berry et Agnès Jaoui. 1h50. C’est l’histoire d’êtres humains qui
savent très bien ce qu’ils feraient s’ils étaient à la place des au-
tres mais qui ne se débrouillent pas très bien à la leur. Lisez
notre critique samedi dans le cahier Cinéma.

Boucherville 13h50, 16h25, 19h05, 21h25. Quartier Latin
13h20, 16h05, 18h35, 21h05.

COMMENT CONQUÉRIR L’AMÉRIQUE EN UNE
NUIT FFF

Réalisé par Dany Laferrière. Comédie mettant en vedette Sonia
Vachon et Sophie Faucher. 1h36. Pendant 24 heures, Fanfan,
émigré au Québec depuis 20 ans, et Gégé, son neveu tout juste
arrivé d’Haiti prennent leur destin respectif en main. Autant de
maladresse que de charme dans cette comédie souvent hi-
larante. - M.-C. Blais

FP8 Pointe Claire Ven., lun. au jeu.: 19h30, 21h45; sam., dim.:

13h, 15h10, 17h20, 19h30, 21h45.

CORPORATION, LA FFFF
(THE CORPORATION)

Réalisé par Jennifer Abbott, Mark Achbar. Documentaire met-
tant en vedette Noam Chomksy et Naomi Klein.
2h25.Psychopathologie, expliquée à l’aide d’exemples, de la
«personne juridique« qu’est l’entreprise. Un documentaire
engagé — à gauche — qui donne le goût de s’engager...
et du même côté, bien sûr. - A.K. Lepage

Ciné-Outremont Lun.: 19h30.

COWARD, THE

1915. Réalisé par Thomas Harper Ince. Mettant en vedette
Charles Ray et Frank Keenan. 1h15.

Cinémathèque québécoise Ven.: 18h30.

DÉCADENCE FF1⁄2

EN PRIMEUR
(SAW)

13 ans et plus. Réalisé par James Wan. Film d’horreur mettant
en vedette Tobin Bell et Cary Elwes. 1h40. Deux hommes se
réveillent dans une salle de bain abandonnée et se rendent
compte qu’ils sont dans le repaire secret d’un tueur en série
nommé «Jigsaw« et qu’ils seront les prochaines victimes.

Angrignon 12h45, 15h, 17h15, 19h35, 21h55. Boucherville
13h40, 16h, 19h10, 21h40. Capitol Drummondville Ven.,
lun., jeu.: 18h35, 21h10; sam., dim., mar., mer.: 13h20, 15h55,
18h35, 21h10. Carrefour Dorion Ven., lun. au jeu.: 19h15,
21h30; sam., dim.: 13h, 15h, 17h, 19h15, 21h30. Carrefour
Joliette Ven., lun., jeu.: 18h35, 21h05; sam., dim., mar., mer.:
13h20, 15h55, 18h35, 21h05. Châteauguay Encore Ven., lun.
au jeu.: 19h10, 21h15; sam., dim.: 13h10, 15h10, 17h10,
19h10, 21h15. Cinéma Triomphe Ven. au dim.: 13h, 15h10,
17h20, 19h30, 21h45; lun. au jeu.: 19h30, 21h45; ven. et sam.
couche-tard: 24h. Delson Ven., lun. au jeu.: 19h20, 21h25;
sam., dim.: 13h50, 15h55, 19h20, 21h25. Méga-Plex Jac-
ques-Cartier 14 Ven., lun. au jeu.: 19h10, 21h25; sam., dim.:
13h10, 15h25, 19h10, 21h25; ven. et sam. couche-tard: 23h40.
Méga-Plex Pont-Viau 16 Ven. au dim.: 13h10, 15h25, 19h10,
21h25; lun. au jeu.: 19h10, 21h25; ven. et sam. couche-tard:
23h40. Méga-Plex Taschereau 18 Ven. au dim.: 13h10,
15h25, 19h10, 21h25; lun. au jeu.: 19h10, 21h25; ven. et sam.
couche-tard: 23h40. Méga-Plex Terrebonne 14 Ven., lun. au
jeu.: 19h10, 21h25; sam., dim.: 13h10, 15h25, 19h10, 21h25;
ven. et sam. couche-tard: 23h40. Quartier Latin 12h20,
14h40, 17h05, 19h30, 21h55. St-Basile Ven., lun. au jeu.:
19h30, 21h45; sam., dim.: 13h, 15h10, 17h20, 19h30, 21h45.
St-Bruno Ven. au dim., mar., mer.: 12h35, 14h55, 17h15,
19h30, 21h55; lun., jeu.: 19h30, 21h55. St-Eustache Ven. au
dim., mar., mer.: 12h05, 14h30, 16h45, 19h10, 21h40; lun.,
jeu.: 19h10, 21h40. St-Hyacinthe 12h50, 15h15, 19h, 21h40.
St-Jérôme Ven., lun. au jeu.: 18h45, 21h45; sam., dim.: 12h45,
15h45, 18h45, 21h45. Saint-Laurent (Tracy) Ven., lun., jeu.:
18h40, 21h05; sam., dim., mar., mer.: 13h25, 15h55, 18h40,
21h05. Starcité Montréal 12h45, 15h45, 19h20, 22h05. Ste-
Thérèse Ven., lun. au jeu.: 19h10, 21h25; sam., dim.: 13h10,
15h25, 19h10, 21h25; ven. et sam. couche-tard: 23h40. Ver-
sailles Ven., lun. au jeu.: 19h35, 21h50; sam., dim.: 12h45,
15h05, 17h20, 19h35, 21h50.

DE-LOVELY V.F.
(DE-LOVELY)

Réalisé par Irwin Winkler. Drame musical mettant en vedette
Kevin Kline et Ashley Judd. 2h05. Un portrait musical du com-
positeur américain Cole Porter.

Carrefour Joliette Lun.: 19h.

ÉCHELLE 49 FF1⁄2

(LADDER 49)

Réalisé par Jay Russell. Film d’action mettant en vedette Joa-
quin Phoenix et John Travolta. Pendant que ses coéquipiers
tentent de lui venir en aide, un pompier, coincé dans un im-
meuble en feu, revit les grands moments de sa vie. Un essai
sincère qui pèche toutefois par excès de sentimentalisme.
M-A. Lussier.

Angrignon 13h20, 16h, 19h10, 21h35. Boucherville 21h40.
Capitol Drummondville Ven., lun., jeu.: 18h45, 21h20; sam.,
dim., mar., mer.: 13h30, 16h05, 18h45, 21h20. Carnaval Ven.,
lun. au jeu.: 19h, 21h20; sam., dim.: 13h05, 15h30, 19h, 21h20.
Carrefour Dorion Ven., lun. au jeu.: 19h, 21h20; sam., dim.:
13h20, 15h50, 19h, 21h20. Carrefour Joliette Ven., lun., jeu.:
18h45, 21h15; sam., dim., mar., mer.: 13h30, 16h05, 18h45,
21h15. Cinéma Triomphe Ven. au dim.: 13h35, 16h05,
19h05, 21h30; lun. au jeu.: 19h05, 21h30; ven. et sam. couche-
tard: 23h50. Colossus Laval 12h45, 15h25, 19h10, 22h15.
Delson Ven., lun. au jeu.: 19h, 21h20; sam., dim.: 13h40, 16h,
19h, 21h20. Méga-Plex Jacques-Cartier 14 Ven., lun. au jeu.:
19h05, 21h35; sam., dim.: 13h05, 15h35, 19h05, 21h35; ven.
et sam. couche-tard: 24h. Méga-Plex Pont-Viau 16 Ven. au
dim.: 13h05, 15h35, 19h05, 21h35; lun. au jeu.: 19h05, 21h35;
ven. et sam. couche-tard: 24h. Méga-Plex Terrebonne 14
Ven., lun. au jeu.: 19h05, 21h35; sam., dim.: 13h05, 15h35,
19h05, 21h35; ven. et sam. couche-tard: 24h. St-Basile 21h35.
St-Bruno Ven. au dim., mar., mer.: 12h45, 15h25, 19h, 21h30;
lun., jeu.: 19h, 21h30. St-Eustache Ven. au dim., mar., mer.:
13h, 15h45, 19h, 21h35; lun., jeu.: 19h, 21h35. St-Hyacinthe
13h, 15h35, 19h05, 21h30. St-Jérôme Ven., lun. au jeu.: 19h,
21h45; sam., dim.: 12h45, 15h45, 19h, 21h45. Starcité Mon-
tréal 13h15, 16h25, 19h35, 22h15. Ste-Thérèse Ven., lun. au
jeu.: 19h05, 21h35; sam., dim.: 13h05, 15h35, 19h05, 21h35;
ven. et sam. couche-tard: 24h.

ELLES ÉTAIENT CINQ FFF

Réalisé par Ghyslaine Côté. Drame mettant en vedette Jacynthe
Laguë et Ingrid Falaise. 1h22. Quatre amies d’enfance revien-
nent, 15 ans plus tard, sur les lieux d’un viol et d’un meurtre.
Une histoire difficile racontée avec une délicatesse extrê-
me. - L. Perreault

FP8 Pointe Claire Ven., lun. au jeu.: 19h25, 21h25; sam., dim.:
13h10, 15h05, 17h15, 19h25, 21h25. Lasalle Ven., lun., mer.,
jeu.: 19h05, 21h; sam., dim., mar.: 12h55, 15h05, 16h55,
19h05, 21h. Méga-Plex Jacques-Cartier 14 19h10, 21h05;
ven. et sam. couche-tard: 23h. Méga-Plex Pont-Viau 16 Ven.
au dim.: 13h20, 15h15, 17h10, 19h05, 21h; lun. au jeu.: 19h05,
21h; ven. et sam. couche-tard: 23h. Méga-Plex Terrebonne
14 21h30; ven. et sam. couche-tard: 23h30. Paradis 19h10,
21h05. Plaza Repentigny Ven., lun. au jeu.: 19h25, 21h20;
sam., dim.: 13h10, 15h05, 17h, 19h25, 21h20. Quartier Latin
13h05, 15h25, 19h15, 21h25. St-Basile Ven. au dim., mar. au
jeu.: 21h. St-Bruno Ven. au dim., mar., mer.: 13h20, 15h40,
18h55, 21h05; lun., jeu.: 18h55, 21h05. St-Eustache Ven. au
dim., mar., mer.: 12h10, 14h, 16h10, 18h50, 21h; lun., jeu.:
18h50, 21h. St-Jérôme Ven., sam.: 21h; dim. au jeu.: 18h45,
21h. Starcité Montréal 12h55, 15h10, 17h20, 19h25, 21h25.

ESCOUADE AMÉRICAINE: POLICE DU MONDE
(TEAM AMERICA: WORLD POLICE)

13 ans et plus. Réalisé par Trey Parker, Matt Stone. Comédie
d’action mettant en vedette Trey Parker et Elle Russ. 1h32.
Team America, des marionnettes d’élite, sont une force policiè-
re internationale en charge de combattre le crime et le terroris-
me. Afin de maintenir la stabilité mondiale, ils devront faire
face à un puissant dictateur qui vend des armes de destruction
massive à des terroristes.

Angrignon 13h30, 15h55, 18h50, 21h10. Boucherville
13h45, 16h30, 19h15, 21h45. Carnaval Ven., lun. au jeu.: 19h,
21h15; sam., dim.: 13h05, 15h20, 19h, 21h15. Carrefour Jo-
liette Ven., lun., jeu.: 18h40, 21h35; sam., dim., mar., mer.:
13h25, 16h, 18h40, 21h35. Cinéma Triomphe Ven. au dim.:
13h40, 15h55, 19h20, 21h35; lun. au jeu.: 19h20, 21h35; ven.
et sam. couche-tard: 23h55. Colossus Laval Ven. au dim., mar.
au jeu.: 13h20, 16h10, 18h40, 21h20; lun.: 16h10, 18h40,
21h20. Méga-Plex Jacques-Cartier 14 Ven., lun. au jeu.:
19h10, 21h10; sam., dim.: 13h10, 15h10, 17h10, 19h10,
21h10; ven. et sam. couche-tard: 23h10. Méga-Plex Pont-
Viau 16 Ven. au dim.: 13h10, 15h10, 17h10, 19h10, 21h10;
lun. au jeu.: 19h10, 21h10; ven. et sam. couche-tard: 23h10.
Méga-Plex Terrebonne 14 Ven., lun. au jeu.: 19h10, 21h10;
sam., dim.: 13h10, 15h10, 17h10, 19h10, 21h10; ven. et sam.
couche-tard: 23h10. Parisien 13h20, 15h50, 19h30, 21h50.
St-Basile Ven., lun. au jeu.: 19h25, 21h40; sam., dim.: 13h25,
15h55, 19h25, 21h40. St-Bruno Ven. au dim., mar., mer.:
13h05, 15h35, 18h50, 21h20; lun., jeu.: 18h50, 21h20. St-Eus-
tache Ven. au dim., mar., mer.: 12h05, 14h20, 16h35, 19h10,
21h40; lun., jeu.: 19h10, 21h40. Saint-Laurent (Tracy) Ven.,
lun., jeu.: 18h50, 21h15; sam., dim., mar., mer.: 13h35, 16h05,
18h50, 21h15. Starcité Montréal 12h50, 15h30, 18h55,
21h35. Ste-Thérèse Ven., lun. au jeu.: 19h10, 21h10; sam.,
dim.: 13h10, 15h10, 17h10, 19h10, 21h10; ven. et sam. cou-
che-tard: 23h10. Versailles Ven., lun. au jeu.: 19h30, 21h45;
sam., dim.: 12h50, 15h10, 19h30, 21h45.

ETHNOCIDE
(V.O. AVEC SOUS-TITRES FRANÇAIS)

Mexique, 1972. Réalisé par Paul Leduc. 1h43.

Cinémathèque québécoise Dim.: 17h.

EXORCIST: THE BEGINNING
VOIR (L’EXORCISTE: LE COMMENCEMENT)

Cinéma Dollar Admission 1$ 15h45, 21h35.

EXORCISTE: LE COMMENCEMENT, L’ FF
(EXORCIST: THE BEGINNING)

13 ans et plus. Réalisé par Renny Harlin. Film d’horreur mettant
en vedette Stellan Skarsgard et Izabella Scorupco. 1h53. Les
aventures du super prêtre Merrin contre les forces du Mal. C’est
laid, c’est long et ça ne fait même pas peur. - A.K. Lepage

Cinéma Tops Ven. au dim.: 15h35, 19h10, 21h45; lun. au jeu.:
12h50, 15h35, 19h10, 21h45.

FAHRENHEIT 9/11 V.F. FFF
(FAHRENHEIT 9/11)

Réalisé par Michael Moore. Documentaire mettant en vedette
Michael Moore et George W. Bush. 1h50. Michael Moore pré-
sente avec scepticisme le président George W. Bush. Un docu-
mentaire engagé comme on en voit peu souvent, mais qui
s’essoufle dans sa seconde partie. L.Perreault

Ciné-Cessaire Ven.: 18h30, 21h. Cinéma Dollar Admission
1$ 13h35, 19h30; ven. et sam. couche-tard: 22h50.

FILLE DU PRÉSIDENT, LA FF
(FIRST DAUGHTER)

Réalisé par Forest Whitaker. Comédie romantique mettant en
vedette Katie Holmes et Michael Keaton. 1h45. Samantha ne
peut mener la vie normale des jeunes filles de son âge: elle est
la fille unique du président des États-Unis. Variation peu
inspirée sur les malheurs d’une princesse qui voudrait donc
faire comme tout le monde. - V. Desautels

Paradis Sam., dim.: 13h, 15h20.

FORGOTTEN, THE
VOIR (L’OUBLI)

AMC Forum 22 13h15, 15h30, 17h45, 20h, 22h15. Angrignon
19h15, 21h20. Colossus Laval 16h20, 21h35. Des Sources 10
Ven., lun. au jeu.: 19h05, 21h05; sam., dim.: 13h05, 15h05,
17h05, 19h05, 21h05; ven. et sam. couche-tard: 23h05. Méga-
Plex Lacordaire 16 Ven., lun. au jeu.: 19h05, 21h05; sam.,
dim.: 13h05, 15h05, 17h05, 19h05, 21h05; ven. et sam. cou-
che-tard: 23h05. Méga-Plex Sphèretech 14 Ven. au dim.:
13h05, 19h05; lun. au jeu.: 19h05; ven. et sam. couche-tard:
23h05.

FRIDA
13 ans et plus. Réalisé par Julie Taymor. Drame romantique
mettant en vedette Salma Hayek et Alfred Molina. 1h58. Frida
retrace la vie mouvementée de Frida Kahlo, artiste peintre
mexicaine du XXe siècle qui se distingua par son oeuvre surréa-
liste, son engagement politique en faveur du communisme et
sa bisexualité. Le film devrait également se concentrer sur les
relations tumultueuses de Frida avec son mari, le peintre Diego
Rivera, et la place qu’occupait ce couple atypique dans la haute
société mexicaine.

Cinémathèque québécoise Jeu.: 20h30.

FRIDA, NATURALEZA VIVA
(V.O. AVEC SOUS-TITRES FRANÇAIS)

Mexique, 1986. Réalisé par Paul Leduc. Mettant en vedette Ofe-
lia Medina et Juan José Gurrola. 1h48.

Cinémathèque québécoise Ven.: 20h30.

FRIDAY NIGHT LIGHTS
VOIR (LES LUMIÈRES DU VENDREDI SOIR)

Cavendish Ven. au dim.: 12h45, 15h20, 18h45, 21h15; lun. au
jeu.: 18h45, 21h15. Colisée Kirkland 18h50, 21h35. Colossus
Laval Ven. au dim., mar. au jeu.: 13h25, 18h35; lun.: 13h25.
Des Sources 10 19h20, 21h45; ven. et sam. couche-tard: 24h.
Lasalle Ven., lun., mer., jeu.: 18h40; sam., dim., mar.: 13h15,
18h40. Méga-Plex Lacordaire 16 Ven., lun. au jeu.: 19h10,
21h35; sam., dim.: 13h10, 15h35, 19h10, 21h35; ven. et sam.
couche-tard: 23h55. Méga-Plex Sphèretech 14 Ven. au dim.:
13h10, 15h35, 19h10, 21h35; lun. au jeu.: 19h10, 21h35; ven.
et sam. couche-tard: 23h55. Méga-Plex Taschereau 18 Ven.
au dim.: 13h15, 19h15; lun. au jeu.: 19h15. Paramount Mon-
tréal 12h40, 15h45, 18h50, 21h35.

GANG DE REQUINS FF1⁄2
(SHARK TALE)

Réalisé par Bibo Bergeron, Vicky Jenson. Film d’animation.
1h31. Les tribulations d’un poisson dans l’eau, qui veut connaî-
tre la gloire, qui va la croiser, mais qui va devoir la payer cher.
Autre comédie d’animation, bien faite, mais sans grande
originalité. - A.K. Lepage

Boucherville 13h30, 15h25, 17h25, 19h30. Capitol Drum-
mondville Sam., dim., mar., mer.: 13h40, 16h15. Carrefour
Dorion Ven., lun. au jeu.: 19h10; sam., dim.: 13h30, 15h45,
19h10. Carrefour Joliette Ven., lun., jeu.: 19h05; sam., dim.,
mar., mer.: 13h50, 16h25, 19h05. Châteauguay Encore Ven.,
lun. au jeu.: 19h; sam., dim.: 13h, 15h, 17h, 19h. Cinéma
Triomphe Ven. au dim.: 13h, 15h, 17h, 19h, 21h; lun. au jeu.:
19h, 21h; ven. et sam. couche-tard: 23h. Colossus Laval
12h30, 14h45, 17h05, 19h20, 21h50. Delson Ven., lun. au jeu.:
19h15; sam., dim.: 13h45, 15h40, 19h15. Fleur de Lys Gran-
by Ven. au dim.: 13h, 15h, 17h, 19h; lun. au jeu.: 19h. FP8
Pointe Claire Ven., lun. au jeu.: 19h05, 21h10; sam., dim.:
12h45, 14h50, 17h, 19h05, 21h10. Lasalle Ven., lun., mer.,
jeu.: 18h45; sam., dim., mar.: 12h45, 14h45, 16h45, 18h45.
Méga-Plex Jacques-Cartier 14 Ven., lun. au jeu.: 19h, 21h;
sam., dim.: 13h, 13h20, 15h, 15h20, 17h, 17h20, 19h, 21h;
ven. et sam. couche-tard: 23h. Méga-Plex Lacordaire 16
Ven., lun. au jeu.: 19h05, 21h05; sam., dim.: 13h05, 15h05,
17h05, 19h05, 21h05; ven. et sam. couche-tard: 23h05. Méga-
Plex Pont-Viau 16 Ven. au dim.: 13h, 15h, 17h, 19h, 21h; lun.
au jeu.: 19h, 21h; ven. et sam. couche-tard: 23h. Méga-Plex
Taschereau 18 Ven. au dim.: 13h, 15h, 17h, 19h, 21h; lun. au
jeu.: 19h, 21h; ven. et sam. couche-tard: 23h. Méga-Plex Ter-
rebonne 14 Ven., lun. au jeu.: 19h, 21h; sam., dim.: 13h,
13h20, 15h, 15h20, 17h, 17h20, 19h, 21h; ven. et sam. couche-
tard: 23h. Quartier Latin 13h15, 16h, 18h30. St-Basile Ven.,
mar. au jeu.: 19h; sam., dim.: 13h, 15h, 17h, 19h. St-Bruno
Ven. au dim., mar., mer.: 12h30, 14h45, 17h, 19h05; lun., jeu.:
19h05. St-Eustache Ven. au dim., mar., mer.: 12h, 14h,
16h30, 18h55, 21h15; lun., jeu.: 18h55, 21h15. St-Hyacinthe
13h20, 15h30, 19h10. St-Jérôme Ven.: 18h45; sam.: 12h45,
15h45, 18h45; dim.: 12h45, 15h45. Saint-Laurent (Tracy)
Sam., dim., mar., mer.: 13h50, 16h20. Starcité Montréal
12h30, 14h50, 17h10, 19h30, 21h45. Ste-Thérèse Ven., lun.
au jeu.: 19h, 21h; sam., dim.: 13h, 15h, 17h, 19h, 21h; ven. et
sam. couche-tard: 23h. Versailles Ven., lun. au jeu.: 19h15,
21h30; sam., dim.: 12h30, 14h45, 17h, 19h15, 21h30.

GARDEN STATE FFF

Réalisé par Zach Braff. Comédie mettant en vedette Zach Braff
et Natalie Portman. 1h49. De retour dans son village natal pour
les funérailles de sa mère, un jeune acteur dépressif fait la ren-
contre de sa vie. Un bric-à-brac de bons moments. - A.K. Le-
page

AMC Forum 22 14h10, 19h30, 22h.

GHOST IN THE SHELL 2: INNOCENCE
EN PRIMEUR

(V.O. AVEC SOUS-TITRES ANGLAIS)

Japon, 2004. Réalisé par Mamoru Oshii. Film d’animation.
1h39. En 2032, la distinction entre l’homme et la machine a
presque totalement disparu. Les Humains ont oublié qu’ils sont
humains. Batou est un cyborg vivant. Son corps synthétique
abrite ce qui lui reste d’humanité : des bribes de son cerveau et
le souvenir d’une femme mystérieuse. Mais il s’accroche déses-
pérément aux dernières traces de son humanité, dans un mon-
de où l’âme est en train de perdre toute sa valeur.

Cinéma du Parc 15h15, 17h15, 19h15, 21h15.

GRUDGE, THE
VOIR (RAGE MEURTRIÈRE)

Cavendish Ven. au dim.: 12h50, 15h15, 17h20, 19h25, 21h35;
lun. au jeu.: 19h25, 21h35. Châteauguay Encore Ven., lun. au
jeu.: 19h20, 21h30; sam., dim.: 13h20, 15h15, 19h20, 21h30.
Colisée Kirkland 12h35, 13h30, 15h15, 16h20, 19h, 19h30,
21h15, 21h55. Colossus Laval 12h05, 14h25, 16h45, 19h25,
21h55. Côte-des-Neiges Ven., lun. au jeu.: 19h15, 21h15;
sam., dim.: 13h15, 15h15, 17h15, 19h15, 21h15. Des Sources
10 Ven., lun. au jeu.: 19h, 19h20, 21h, 21h20; sam., dim.: 13h,
13h20, 15h, 15h20, 17h, 17h20, 19h, 19h20, 21h, 21h20; ven.
et sam. couche-tard: 23h, 23h20. Lasalle Ven., lun., mer., jeu.:
19h10, 21h35; sam., dim., mar.: 12h35, 14h55, 17h, 19h10,
21h35. Méga-Plex Lacordaire 16 Ven., lun. au jeu.: 19h,
19h20, 21h, 21h20; sam., dim.: 13h, 13h20, 15h, 15h20, 17h,
17h20, 19h, 19h20, 21h, 21h20; ven. et sam. couche-tard: 23h,
23h20. Méga-Plex Sphèretech 14 Ven. au dim.: 13h, 13h20,
15h, 15h20, 17h, 17h20, 19h, 19h20, 21h, 21h20; lun. au jeu.:
19h, 19h20, 21h, 21h20; ven. et sam. couche-tard: 23h, 23h20.
Méga-Plex Taschereau 18 Ven. au dim.: 13h05, 15h05,
17h05, 19h05, 21h05; lun. au jeu.: 19h05, 21h05; ven. et sam.
couche-tard: 23h05. Paramount Montréal Ven. au mar., jeu.:
12h15, 12h35, 13h15, 14h35, 15h, 15h30, 16h45, 17h15,
17h45, 19h, 19h30, 20h, 21h15, 21h50, 22h15; mer.: 12h15,
12h35, 13h15, 14h35, 15h, 15h30, 16h45, 17h15, 17h45,
19h30, 20h, 21h15, 21h50, 22h15; ven. et sam. couche-tard:
24h.

HARRY POTTER ET LE PRISONNIER D’AZKABAN
FFFF
(HARRY POTTER AND THE PRISONER OF AZKABAN)

Réalisé par Alfonso Cuaron. Film d’aventure mettant en vedette

Daniel Radcliffe et Emma Watson. 2h16. Sirius Black, un dange-
reux sorcier criminel, s’échappe de la sombre prison d’Azkaban
avec un seul but : traquer Harry Potter, en troisième année à
l’école de Hogwart. Le plus réussi des trois «Harry Potter«
sur le plan cinématographique, malgré des lacunes dans le
scénario - S. Sarfati

Cinéma Tops Ven. au dim.: 12h50. St-Léonard 2.18$ Sam.,
dim.: 13h, 15h50.

HEAD IN THE CLOUDS
VOIR (TÊTE DANS LES NUAGES)

AMC Forum 22 Ven. au mer.: 13h35, 16h20, 19h05, 21h55;
jeu.: 13h35, 16h20, 21h55.

HERO
(V.O. AVEC SOUS-TITRES ANGLAIS) VOIR (HÉROS V.F.)

Méga-Plex Lacordaire 16 21h20; ven. et sam. couche-tard:
23h30. Paramount Montréal 12h20, 14h50, 17h05, 19h25,
22h05.

HÉROS V.F. FFFF

Hong Kong, 2004. Réalisé par Yimou Zhang. Film d’action met-
tant en vedette Jet Li et Maggie Cheung. 1h35. Il y a 2000 ans,
le roi Qin doit neutraliser ceux qui tentent de l’empêcher de
devenir le premier empereur de la Chine unifiée. D’une beauté
formelle à couper le souffle. - M.-A. Lussier

Quartier Latin 13h40, 16h30, 19h15, 21h45.

HISTORIAS PROHIBIDAS DE PULGARCITO
Mexique, 1980. 2h12.

Cinémathèque québécoise Mer.: 20h30.

I HEART HUCKABEES FFFF

13 ans et plus. Réalisé par David O. Russell. Comédie mettant en
vedette Dustin Hoffman et Jude Law. 1h46. Un environnemen-
taliste fait appel à des détectives existentiels pour trouver un
sens à sa vie. Délicieux et délirant. - I.Massé

AMC Forum 22 Ven. au mar., jeu.: 14h20, 16h55, 19h30,
22h05; mer.: 14h20, 16h55, 22h05. Cavendish Ven. au dim.:
12h40, 15h10, 19h, 21h20; lun. au jeu.: 19h, 21h20. Cinéma
du Parc 15h, 17h05, 19h10, 21h20. Des Sources 10 Ven., lun.
au jeu.: 19h15, 21h40; sam., dim.: 13h15, 15h40, 19h15,
21h40.

IMAX: FORCES DE LA NATURE
(IMAX: FORCES OF NATURE)

Réalisé par George Casey. Documentaire mettant en vedette
Kevin Bacon. 0h40.

Imax Vieux-Port Ven., jeu.: 10h, 12h10, 15h25, 17h30, 19h30;
sam.: 10h, 14h20, 15h25, 19h30; dim.: 12h10, 14h20, 15h25,
17h30, 19h30; lun.: 10h, 12h10, 15h25; mar.: 12h10, 14h20,
15h25, 17h30; mer.: 10h, 14h20, 15h25, 17h30, 19h30.

IMAX: FORCES OF NATURE
VOIR (IMAX: FORCES DE LA NATURE)

Imax Vieux-Port Ven., lun., jeu.: 14h20; sam.: 12h10, 17h30;
dim.: 10h; mar.: 10h, 19h30; mer.: 12h10.

IMAX: HAUNTED CASTLE 3D
VOIR (IMAX: LE CHÂTEAU HANTÉ 3D)

É.-U., 2001. Réalisé par Ben Stassen. Film à suspense mettant
en vedette Jasper Steverlinck et Kyoko Baertsoen.

Imax Vieux-Port Ven., mar.: 20h30; sam.: 18h30; dim., mer.:
11h05, 18h30; jeu.: 13h15.

IMAX: LE CHÂTEAU HANTÉ 3D
(IMAX: HAUNTED CASTLE 3D)

Réalisé par Ben Stassen. Film à suspense mettant en vedette
Jasper Steverlinck et Kyoko Baertsoen.

Imax Vieux-Port Ven.: 11h05, 13h15, 16h30, 18h30, 21h30;
sam.: 11h05, 13h15, 16h30, 20h30, 21h30; dim., mer.: 13h15,
16h30, 20h30; lun.: 11h05, 13h15; mar.: 11h05, 13h15, 16h30,
18h30; jeu.: 11h05, 16h30, 18h30, 20h30.

JU-ON: THE GRUDGE
EN PRIMEUR

(V.O. AVEC SOUS-TITRES ANGLAIS)

Japon, 2003. Réalisé par Takashi Shimizu. Film d’horreur met-
tant en vedette Megumi Okina et Misaki Ito. 1h32. Dans une
maison, un homme assassine sauvagement sa femme, son jeu-
ne fils et son chat. Par la suite, une malédiction s’abat sur ces
lieux. Quiconque y pénètrera sera maudit et voué à une mort
atroce, non sans avoir auparavant transmis la malédiction.

Cinéma du Parc Ven. et sam. couche-tard: 23h45.

LADDER 49
VOIR (ÉCHELLE 49)

AMC Forum 22 13h55, 16h45, 19h25, 22h05. Angrignon
13h10, 15h50, 19h, 21h25. Colisée Kirkland Ven. au mar.,
jeu.: 14h, 16h30, 19h40, 22h10; mer.: 14h, 16h30, 22h10. Co-
lossus Laval 13h05, 16h05, 19h50, 22h30. Côte-des-Neiges
Ven., lun. au jeu.: 19h, 21h20; sam., dim.: 13h05, 15h40, 19h,
21h20. Des Sources 10 Ven., lun. au jeu.: 19h05, 21h35; sam.,
dim.: 13h05, 15h35, 19h05, 21h35; ven. et sam. couche-tard:
24h. Méga-Plex Lacordaire 16 Ven., lun. au jeu.: 19h05,
21h35; sam., dim.: 13h05, 15h35, 19h05, 21h35; ven. et sam.
couche-tard: 24h. Méga-Plex Sphèretech 14 Ven. au dim.:
13h05, 15h35, 19h05, 21h35; lun. au jeu.: 19h05, 21h35; ven.
et sam. couche-tard: 24h. Méga-Plex Taschereau 18 Ven. au
dim.: 13h05, 15h35, 19h05, 21h35; lun. au jeu.: 19h05, 21h35;
ven. et sam. couche-tard: 24h.

LOOK AT ME
EN PRIMEUR

VOIR (COMME UNE IMAGE)

AMC Forum 22 13h50, 16h25, 19h20, 21h55.

LUMIÈRES DU VENDREDI SOIR, LES FFFF
(FRIDAY NIGHT LIGHTS)

Réalisé par Peter Berg. Film d’action mettant en vedette Billy
Bob Thornton et Derek Luke. 1h57. En 1988, la ville d’Odessa au
Texas connaît un dur déclin. Heureusement, il y a le football...
Un excellent film de sport. - S. Bérubé

Boucherville 16h20, 21h30. Carrefour Joliette 21h10. Lan-
gelier Ven., lun. au jeu.: 21h30; sam., dim.: 15h30, 21h30; ven.
et sam. couche-tard: 23h50. Lasalle Ven., lun., mer., jeu.:
21h15; sam., dim., mar.: 15h40, 21h15. Méga-Plex Jacques-
Cartier 14 Ven., lun. au jeu.: 19h10, 21h35; sam., dim.: 13h10,
15h35, 19h10, 21h35; ven. et sam. couche-tard: 23h55. Méga-
Plex Pont-Viau 16 Ven. au dim.: 15h15, 21h15; lun. au jeu.:
21h15. Méga-Plex Terrebonne 14 Ven., lun. au jeu.: 19h10,
21h35; sam., dim.: 13h10, 15h35, 19h10, 21h35; ven. et sam.
couche-tard: 23h55. Plaza Repentigny Ven., lun. au jeu.:
19h10, 21h30; sam., dim.: 13h30, 15h45, 19h10, 21h30. St-
Basile Ven., lun. au jeu.: 19h10; sam., dim.: 13h05, 15h45,
19h10. St-Bruno Ven. au dim., mar., mer.: 13h15, 15h50,
18h45, 21h15; lun., jeu.: 18h45, 21h15. St-Eustache Ven. au
dim., mar., mer.: 12h55, 15h30, 18h50, 21h35; lun., jeu.:
18h50, 21h35. Starcité Montréal 16h10, 22h10.

LUNE VIENDRA D’ELLE-MÊME, LA FF1⁄2

Réalisé par Marie-Jan Seille. Drame mettant en vedette France
Castel et Isabelle Leblanc. 1h20. Les derniers jours de la vie
d’Aimée, atteinte du sida. Regard zen et froid sur la mort. -
A.K.Lepage

Beaubien 17h. Quartier Latin Ven., dim. au jeu.: 20h30.

LUTHER FF

Réalisé par Eric Till. Drame mettant en vedette Joseph Fiennes
et Alfred Molina. 2h01. Transporté par l’expérience d’une tem-
pête durant laquelle la foudre tomba tout près de lui, Luther
abandonne ses études de droit pour rejoindre un monastère
Augustin. La vie y est tout sauf sèche et poussiéreuse pour Lu-
ther qui, conduit par sa foi et une étude étroite de la Bible,
mettra en cause la pratique religieuse établie.

AMC Forum 22 16h40.

MAN FROM DEEP RIVER
Italie, 1972. Réalisé par Umberto Lenzi. Film d’horreur mettant
en vedette Ivan Rassimov et Me Me Lai. 1h30.

Cinéma du Parc Ven. et sam. couche-tard: 23h30.

MANCHURIAN CANDIDATE, THE
VOIR (LE CANDIDAT MANDCHOU)

Cinéma Tops 13h05, 18h55.

MARIA FULL OF GRACE FFF1⁄2
(V.O. AVEC SOUS-TITRES ANGLAIS)

É.-U., 2004. Réalisé par Joshua Marston. Drame mettant en ve-
dette Guilied Lopez et Catalina Sandino Moreno. 1h41. Une jeu-
ne Colombienne désoeuvrée accepte de faire la mule pour un
trafiquant de stupéfiants. Un film de drogues plus mélancoli-
que que sordide. - A.K. Lepage
AMC Forum 22 14h25, 19h10, 21h45.

>Voir la suite des horaires en page 11 .
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CINÉMA
HORAIRES
suite de la page 10

MÉMOIRES AFFECTIVES FFF1⁄2

EN PRIMEUR
Réalisé par Francis Leclerc. Film à suspense mettant en vedette
Roy Dupuis et Rosa Zacharie. 1h50. Alexandre Tourneur, 41 ans,
sort d’un long coma. La principale séquelle de cet accident est
une grave perte de mémoire. À mesure qu’il revoit ses proches,
quelques images viennent le hanter.

Beaubien 12h30, 14h30, 16h30, 18h30, 20h30. Boucherville
13h40, 16h25, 19h, 21h20. Cinéma Triomphe Ven. au dim.:
13h, 15h15, 17h25, 19h35, 21h45; lun. au jeu.: 19h35, 21h45;
ven. et sam. couche-tard: 23h55. Ex-Centris 15h, 17h15,
19h20, 21h35. Méga-Plex Pont-Viau 16 Ven. au dim.: 13h,
15h05, 17h10, 19h15, 21h20; lun. au jeu.: 19h15, 21h20; ven.
et sam. couche-tard: 23h25. Quartier Latin 12h15, 14h40,
17h, 19h20, 21h50. St-Eustache Ven. au dim., mar., mer.:
12h, 14h20, 16h35, 18h55, 21h20; lun., jeu.: 18h55, 21h20.
Starcité Montréal 13h, 16h, 19h, 21h30.

MÉMOIRES DE SEPTEMBRE, LES FF
(SEPTEMBER TAPES)

Réalisé par Christian Johnston. 1h35. Huit bandes vidéo ont été
trouvées en Afghanistan sur les lieux de la «dernière bataille
connue« impliquant ben Laden. Filmées par un journaliste
américain, elles retracent sa poursuite des responsables du 11
septembre. La logique du divertissement à son plus dou-
teux: faire de la traque de ben Laden un beau«pestacle« . -
F.Murphy

Plaza Repentigny Lun.: 19h, 21h25.

MORT DANS LA PEAU, LA FFF
(THE BOURNE SUPREMACY)

Réalisé par Paul Greengrass. Film d’action mettant en vedette
Matt Damon et Franka Potente. L’ex-agent secret Jason Bourne
se voit contraint de reprendre du service lorsqu’il découvre que
quelqu’un tente de lui mettre un double meurtre d’agents de la
CIA sur le dos. Plus frénétique que le premier épisode, et
pourtant moins percutant. - M.-A. Lussier

Cinéma Tops 13h10, 15h20, 19h05, 21h20. St-Léonard
2.18$ Ven. au dim.: 19h, 21h30; lun. au mer.: 19h30.

MOTORCYCLE DIARIES, THE
(V.O. AVEC SOUS-TITRES ANGLAIS) VOIR (CARNETS DE VOYAGE)

AMC Forum 22 Ven. au mer.: 13h30, 16h20, 19h10, 22h; jeu.:
13h30, 16h20, 22h. Cinéma du Parc 14h, 16h30, 19h, 21h30.

NAISSANCE, LA FFF
EN PRIMEUR

(BIRTH)

Réalisé par Jonathan Glazer. Drame mettant en vedette Nicole
Kidman et Cameron Bright. Il aura fallu des années pour qu’An-
na se remette de la mort de son mari. Alors qu’elle s’apprête à
épouser son nouveau fiancé, elle rencontre un garçon de dix
ans, David, qui affirme qu’il est son mari réincarné. Par le plus
effrayant des mystères, il semble se souvenir de tout ce qu’elle
et son défunt mari ont vécu ensemble...

Parisien 13h40, 16h10, 19h10, 21h20.

NOS MEILLEURES ANNÉES - 1RE PARTIE FFF
(V.O. AVEC SOUS-TITRES FRANÇAIS)

Italie, 2004. Réalisé par Marco Tullio Giordana. Drame mettant
en vedette Luigi Lo Cascio et Alessio Boni. 3h00. La première de
deux parties. L’histoire d’une génération à travers les rêves et
les échecs de deux frères. Un long film charmeur. - J.Delgado

Parisien 13h05, 16h40, 20h20.

NOS MEILLEURES ANNÉES - 2E PARTIE FFF
(V.O. AVEC SOUS-TITRES FRANÇAIS)

Italie, 2004. Réalisé par Marco Tullio Giordana. Drame mettant
en vedette Luigi Lo Cascio et Alessio Boni. La deuxième partie
du film, toujours aussi charmeur.

Parisien 13h15, 16h50, 20h30.

NOTEBOOK, THE

Cinéma Dollar Admission 1$ 14h30, 18h25.

ON EST AU COTON

Réalisé par Denis Arcand. 2h39.

Cinémathèque québécoise Sam.: 19h.

OUBLI, L’ FF1⁄2

(THE FORGOTTEN)

Réalisé par Joseph Ruben. Film de science-fiction mettant en
vedette Julianne Moore et Alfre Woodard. Une femme qui ne
réussit pas à surmonter la mort de son fils apprend par son mari
et son psy qu’elle n’a, en fait, jamais eu de fils. Comme un long
épisode des X-Files. - C. Guy

Capitol Drummondville Ven., jeu.: 19h05, 21h40; sam., dim.,
mar., mer.: 13h50, 16h25, 19h05, 21h40; lun.: 21h40. Carre-
four Joliette Ven., jeu.: 19h10, 21h40; sam., dim., mar., mer.:
13h55, 16h30, 19h10, 21h40; lun.: 21h40. Delson 21h15.
Fleur de Lys Granby 21h. Langelierbd Ven., lun. au jeu.:
19h05, 21h05; sam., dim.: 13h05, 15h05, 17h05, 19h05,
21h05; ven. et sam. couche-tard: 23h05. Lasalle Ven., lun.,
mer., jeu.: 18h55, 21h25; sam., dim., mar.: 13h10, 16h05,
18h55, 21h25. Méga-Plex Jacques-Cartier 14 Ven., lun. au
jeu.: 19h05, 21h05; sam., dim.: 13h05, 15h05, 17h05, 19h05,
21h05; ven. et sam. couche-tard: 23h05. Méga-Plex Pont-
Viau 16 Ven. au dim.: 13h05, 15h05, 17h05, 19h05, 21h05;
lun. au jeu.: 19h05, 21h05; ven. et sam. couche-tard: 23h05.
Méga-Plex Taschereau 18 Ven. au dim.: 13h05, 15h05,
17h05, 19h05, 21h05; lun. au jeu.: 19h05, 21h05; ven. et sam.
couche-tard: 23h05. Méga-Plex Terrebonne 14 Ven., lun. au
jeu.: 19h05, 21h05; sam., dim.: 13h05, 15h05, 17h05, 19h05,
21h05; ven. et sam. couche-tard: 23h05. Paradis Ven., lun. au
jeu.: 19h05, 21h05; sam., dim.: 13h05, 15h05, 17h05, 19h05,
21h05. Plaza Repentigny Ven., lun. au jeu.: 19h15, 21h15;
sam., dim.: 13h, 15h, 17h, 19h15, 21h15. Quartier Latin
16h10, 21h15. St-Basile 21h15. St-Eustache Ven. au dim.,
mar., mer.: 12h10, 14h15, 16h25, 19h, 21h10; lun., jeu.: 19h,
21h10. St-Jérôme Ven., lun. au jeu.: 18h45; sam., dim.: 12h45,
18h45. Starcité Montréal Ven. au mer.: 13h30, 16h05,
19h10, 21h50; jeu.: 13h30, 16h05, 21h50.

QUÉBEC: DUPLESSIS ET APRÈS...

Réalisé par Denys Arcand. Documentaire mettant en vedette
Robin Spry et Gisèle Trépanier. 2h01.

Cinémathèque québécoise Mer.: 18h30.

RAGE MEURTRIÈRE FFF
(THE GRUDGE)

Réalisé par Takashi Shimizu. Film d’horreur mettant en vedette
Sarah Michelle Gellar et Jason Behr. Tous ceux qui entrent dans
cette maison hantée, lieu d’un crime épouvantable, traînent
après, partout avec eux, une malédiction. Takashi Shimizu
fait le remake de son propre film: inutile mais honnête et
efficace. - A.K.Lepage

Angrignon 12h50, 15h15, 17h25, 19h40, 21h50. Bouchervil-
le 13h30, 15h30, 17h35, 19h40, 21h35. Capitol Drummond-
ville Ven., lun., jeu.: 19h, 21h35; sam., dim., mar., mer.: 13h45,
16h20, 19h, 21h35. Carnaval Ven., lun. au jeu.: 19h10, 21h25;
sam., dim.: 13h15, 15h25, 19h10, 21h25. Carrefour Dorion
Ven., lun. au jeu.: 19h20, 21h25; sam., dim.: 13h55, 16h10,
19h20, 21h25. Carrefour Joliette Ven., lun., jeu.: 18h55,
21h25; sam., dim., mar., mer.: 13h40, 16h15, 18h55, 21h25.
Cinéma Triomphe Ven. au dim.: 13h30, 15h30, 17h30,
19h35, 21h35; lun. au jeu.: 19h35, 21h35; ven. et sam. couche-
tard: 23h35. Colossus Laval 12h15, 14h20, 16h40, 19h10,
21h40. Delson Ven., lun. au jeu.: 19h05, 21h05; sam., dim.:
13h20, 15h15, 19h05, 21h05. Fleur de Lys Granby Ven. au
dim.: 13h30, 15h30, 17h30, 19h30, 21h30; lun. au jeu.: 19h30,
21h30. Langelier Ven., lun. au jeu.: 19h, 21h; sam., dim.: 13h,
15h, 17h, 19h, 21h; ven. et sam. couche-tard: 23h. Méga-Plex
Jacques-Cartier 14 Ven., lun. au jeu.: 19h, 21h; sam., dim.:
13h, 15h, 17h, 19h, 21h; ven. et sam. couche-tard: 23h. Méga-
Plex Pont-Viau 16 Ven. au dim.: 13h, 13h20, 15h, 15h20,
17h, 17h20, 19h, 19h20, 21h, 21h20; lun. au jeu.: 19h, 19h20,
21h, 21h20; ven. et sam. couche-tard: 23h, 23h20. Méga-Plex
Taschereau 18 Ven. au dim.: 13h, 15h, 17h, 19h, 21h; lun. au
jeu.: 19h, 21h; ven. et sam. couche-tard: 23h. Méga-Plex Ter-
rebonne 14 Ven., lun. au jeu.: 19h, 19h20, 21h, 21h20; sam.,
dim.: 13h, 13h20, 15h, 15h20, 17h, 17h20, 19h, 19h20, 21h,
21h20; ven. et sam. couche-tard: 23h, 23h20. Paradis Ven.,
lun. au jeu.: 19h, 21h; sam., dim.: 13h, 15h, 17h, 19h, 21h.
Quartier Latin 12h30, 14h45, 17h, 19h15, 21h45. St-Basile
Ven., lun. au jeu.: 19h35, 21h40; sam., dim.: 13h30, 15h30,
17h30, 19h35, 21h40. St-Bruno Ven. au dim., mar., mer.: 13h,
15h05, 17h20, 19h35, 21h50; lun., jeu.: 19h35, 21h50. St-Eus-
tache Ven. au dim., mar., mer.: 12h25, 14h35, 16h40, 18h55,
21h15; lun., jeu.: 18h55, 21h15. St-Hyacinthe 13h, 15h05,
19h30, 21h35. St-Jérôme Ven., lun. au jeu.: 18h45, 21h45;
sam., dim.: 12h45, 15h45, 18h45, 21h45. Saint-Laurent (Tra-
cy) Ven., lun., jeu.: 19h10, 21h35; sam., dim., mar., mer.:
13h55, 16h25, 19h10, 21h35. Starcité Montréal 12h30,
13h15, 14h45, 15h40, 17h15, 18h45, 19h40, 21h20, 22h20.
Ste-Thérèse Ven., lun. au jeu.: 19h, 21h; sam., dim.: 13h, 15h,
17h, 19h, 21h; ven. et sam. couche-tard: 23h.

RAISE YOUR VOICE
VOIR (TROUVE TA VOIX)

Cavendish 21h10. Centre Eaton 13h30, 16h, 19h10, 21h40.
Colisée Kirkland 12h50, 15h25, 18h55, 21h25. FP8 Pointe
Claire Ven., lun. au jeu.: 19h, 21h20; sam., dim.: 13h20, 16h20,
19h, 21h20. Lasalle 20h45. Méga-Plex Lacordaire 16 Ven.,
lun. au jeu.: 19h15; sam., dim.: 13h15, 15h30, 19h15. Méga-
Plex Sphèretech 14 Ven. au dim.: 13h15, 19h15; lun. au jeu.:
19h15.

RAY
EN PRIMEUR

VOIR (RAY V.F.)

AMC Forum 22 12h30, 14h, 15h45, 17h15, 19h, 20h30, 22h15.
Cavendish Ven. au dim.: 12h30, 15h35, 18h30, 21h30; lun. au
jeu.: 18h30, 21h30. Colisée Kirkland 13h, 16h10, 19h20,
22h30. Colossus Laval Ven. au mar., jeu.: 12h15, 15h35,
19h05, 22h25; mer.: 13h, 16h, 19h05, 22h25. Lasalle Ven.,
lun., mer., jeu.: 18h20, 21h20; sam., dim., mar.: 12h20, 15h20,
18h20, 21h20. Méga-Plex Sphèretech 14 Ven. au dim.:
12h45, 15h40, 18h45, 21h40; lun. au jeu.: 18h45, 21h40. Mé-
ga-Plex Taschereau 18 Ven. au dim.: 12h50, 15h45, 18h50,
21h45; lun. au jeu.: 18h50, 21h45.

RAY V.F. FFF1⁄2

EN PRIMEUR
(RAY)

Réalisé par Taylor Hackford. Drame mettant en vedette Jamie
Foxx et Regina King. 2h32. Le film raconte la vie de Ray Charles,
légende du rythm’n’blues.

Lasalle Ven., lun., mer., jeu.: 18h20, 21h20; sam., dim., mar.:
12h20, 15h20, 18h20, 21h20. Méga-Plex Pont-Viau 16 Ven.
au dim.: 12h45, 15h40, 18h45, 21h40; lun. au jeu.: 18h45,
21h40. Méga-Plex Taschereau 18 Ven. au dim.: 12h45,
15h40, 18h45, 21h40; lun. au jeu.: 18h45, 21h40. Quartier La-
tin Ven., sam.: 12h, 15h15, 18h30, 21h40; dim. au jeu.: 12h35,
16h05, 19h25. Starcité Montréal 12h35, 15h55, 19h15,
22h30.

REED, MÉXICO INSURGENTE
Mexique, 1972. Réalisé par Paul Leduc. Mettant en vedette
Claudio Obregon et Carlos Castan. 1h45.

Cinémathèque québécoise Sam.: 17h.

RESIDENT EVIL: APOCALYPSE
VOIR (RESIDENT EVIL: APOCALYPSE V.F.)

Centre Eaton 13h05, 15h10, 17h20, 19h30, 21h35.

RESIDENT EVIL: APOCALYPSE V.F. FFF
(RESIDENT EVIL: APOCALYPSE)

13 ans et plus. Réalisé par Alexander Witt. Film d’horreur met-
tant en vedette Milla Jovovich et Jared Harris. 1h34. Une poi-
gnée de survivants tente d’échapper aux hordes de zombis et
de mutants qui se cachent dans tous les recoins de Raccoon
City. Rien d’extraordinairement original, mais au moins ça
rentre au poste. - A.K. Lepage

Méga-Plex Jacques-Cartier 14 21h30; ven. et sam. couche-
tard: 23h35. Plaza Repentigny Ven., lun. au jeu.: 21h35;
sam., dim.: 15h25, 21h35. St-Eustache 19h10, 21h40. Ver-
sailles Ven., lun. au jeu.: 19h40, 21h55; sam., dim.: 12h40,
14h50, 17h10, 19h40, 21h55.

RIPOUX 3 FFF

Réalisé par Claude Zidi. Comédie mettant en vedette Thierry
Lhermitte et Philippe Noiret. 1h44. Les deux Ripoux d’hier (Noi-
ret et Lhermitte) refont équipe, fidèles à leur réputation de po-
liciers corrompus. Un film qui n’ajoute rien à l’original mais
qui se laisse voir avec plaisir. - L.Perreault

Parisien 13h30, 16h, 19h, 21h15. Plaza Repentigny 21h20.

ROBOTS, LES FFF
(I, ROBOT)

Réalisé par Alex Proyas. Film de science-fiction mettant en ve-
dette Will Smith et Bridget Moynahan. 1h54. Adaptation libre
des nouvelles de Isaac Asimov, où l’Homme doit apprendre à
s’arranger avec les androides qu’il a créés. Un film de science-
fiction intelligent, avec du style, mais qui n’avait pas be-
soin de souffler autant de poudre à nos yeux. - A.K. Lepage

Cinéma Tops 19h15, 21h40. St-Léonard 2.18$ Sam., dim.:
15h50; mer.: 19h30.

ROSENSTRASSE FFF1⁄2

(V.O. AVEC SOUS-TITRES ANGLAIS)

Allemagne, 2003. Réalisé par Margarethe von Trotta. Drame
mettant en vedette Katja Riemann et Maria Schrader. 2h16. En
1943, des Juifs durent leur libération à l’acharnement de leurs
femmes, aryennes, manifestant en pleine rue. Rejoué à tra-
vers une enquête, le drame de la rue Rosen reprend vie. - L.
Perreault

AMC Forum 22 14h05, 19h20.

SAW
EN PRIMEUR

VOIR (DÉCADENCE)

Cavendish Ven. au dim.: 12h35, 15h, 17h10, 19h20, 21h25;
lun. au jeu.: 19h20, 21h25. Colisée Kirkland 12h45, 15h35,
19h25, 22h05. Colossus Laval 12h05, 14h30, 17h, 19h30,
22h10. Côte-des-Neiges Ven., lun. au jeu.: 19h25, 21h35;
sam., dim.: 13h, 15h10, 17h20, 19h25, 21h35. Des Sources 10
Ven., lun. au jeu.: 19h10, 21h25; sam., dim.: 13h10, 15h25,
19h10, 21h25; ven. et sam. couche-tard: 23h40. Lasalle Ven.,
lun., mer., jeu.: 19h, 21h05; sam., dim., mar.: 12h30, 14h40,
16h50, 19h, 21h05. Méga-Plex Lacordaire 16 Ven., lun. au
jeu.: 19h10, 21h25; sam., dim.: 13h10, 15h25, 19h10, 21h25;
ven. et sam. couche-tard: 23h40. Méga-Plex Sphèretech 14
Ven. au dim.: 13h10, 15h25, 19h10, 21h25; lun. au jeu.: 19h10,
21h25; ven. et sam. couche-tard: 23h40. Méga-Plex Tasche-
reau 18 Ven. au dim.: 13h15, 15h30, 19h15, 21h30; lun. au
jeu.: 19h15, 21h30; ven. et sam. couche-tard: 23h45. Para-
mount Montréal 12h05, 12h45, 14h30, 15h10, 16h55,
17h30, 19h20, 19h55, 21h45, 22h20; ven. et sam. couche-tard:
24h05.

SCREAM

É.-U., 1996. Réalisé par Wes Craven. Film d’horreur mettant en
vedette David Arquette et Neve Campbell. 1h51.

Cinéma Dollar Admission 1$ 16h40; ven. et sam. couche-
tard: 23h20.

SECRET DE VERA DRAKE, LE FFFF
(VERA DRAKE)

Réalisé par Mike Leigh. Drame mettant en vedette Imelda
Staunton et Richard Graham. 2h05. Vera Drake fait des avorte-
ments clandestins, jusqu’au jour où ça tourne mal pour une pa-
tiente. Un film qui colle au quotidien en dépeignant une
triste époque faite d’interdits. - L.Perreault

Quartier Latin 12h45, 15h40, 18h40, 21h30.

SHALL WE DANCE?
VOIR (SI ON DANSAIT?)

AMC Forum 22 Ven. au dim., mar.: 12h35, 14h05, 15h05,
16h35, 17h30, 19h05, 20h, 21h35, 22h30; lun., mer., jeu.:
12h35, 14h05, 15h05, 16h35, 17h30, 20h, 21h35, 22h30. Ca-
vendish Ven. au dim.: 12h55, 15h25, 18h40, 21h05; lun. au
jeu.: 18h40, 21h05. Colisée Kirkland 13h15, 16h05, 19h05,
21h45. Colossus Laval 13h10, 15h50, 19h, 21h30. Côte-des-
Neiges Ven., lun. au jeu.: 19h20, 21h30; sam., dim.: 13h10,
15h30, 19h20, 21h30. Des Sources 10 Ven., lun. au jeu.: 19h,
21h25; sam., dim.: 13h, 15h25, 19h, 21h25; ven. et sam. cou-
che-tard: 23h45. Lasalle Ven., lun., mer., jeu.: 18h35, 20h50;
sam., dim., mar.: 13h05, 15h30, 18h35, 20h50. Méga-Plex
Lacordaire 16 Ven., lun. au jeu.: 19h, 21h25; sam., dim.: 13h,
15h25, 19h, 21h25; ven. et sam. couche-tard: 23h45. Méga-
Plex Sphèretech 14 Ven. au dim.: 13h, 15h25, 19h, 21h25;
lun. au jeu.: 19h, 21h25; ven. et sam. couche-tard: 23h45. Mé-
ga-Plex Taschereau 18 Ven. au dim.: 13h05, 15h30, 19h05,
21h30; lun. au jeu.: 19h05, 21h30; ven. et sam. couche-tard:
23h50.

SHARK TALE
VOIR (GANG DE REQUINS)

Angrignon 13h, 14h, 15h10, 16h10, 17h20, 19h30, 21h40.
Carnaval Ven., lun. au jeu.: 19h, 21h; sam., dim.: 13h15,
15h15, 19h, 21h. Cavendish Ven. au dim.: 13h05, 15h40,
18h55; lun. au jeu.: 18h55. Colisée Kirkland 12h15, 12h55,
14h20, 15h, 16h40, 19h10, 21h20. Colossus Laval 12h,
14h15, 16h30, 18h50, 21h10. Côte-des-Neiges Ven., lun. au
jeu.: 19h05; sam., dim.: 13h20, 15h20, 19h05. Des Sources 10
Ven., lun. au jeu.: 19h, 21h; sam., dim.: 13h, 13h20, 15h,
15h20, 17h, 17h20, 19h, 21h; ven. et sam. couche-tard: 23h.
Méga-Plex Lacordaire 16 Ven., lun. au jeu.: 19h, 19h20, 21h,
21h20; sam., dim.: 13h, 13h20, 15h, 15h20, 17h, 17h20, 19h,
19h20, 21h, 21h20; ven. et sam. couche-tard: 23h. Méga-Plex
Sphèretech 14 Ven. au dim.: 13h, 13h20, 15h, 15h20, 17h,
17h20, 19h, 19h20, 21h, 21h20; lun. au jeu.: 19h, 19h20, 21h,
21h20; ven. et sam. couche-tard: 23h. Méga-Plex Tasche-
reau 18 Ven. au dim.: 13h05, 15h05, 17h05, 19h05, 21h05;
lun. au jeu.: 19h05, 21h05; ven. et sam. couche-tard: 23h05.
Paramount Montréal 12h, 12h50, 14h20, 15h05, 16h40,
17h25, 19h05, 19h40, 21h20, 22h; ven. et sam. couche-tard:
23h40.

SHAUN OF THE DEAD FFFF

Réalisé par Edgar Wright. Film d’horreur mettant en vedette
Simon Pegg et Nick Frost. 1h39. Le loser Shaun perd sa blonde.
Il fera tout pour la reconquérir, malgré les hordes de zombis qui
déciment la ville. Dans 20 ans, on pourra dire à nos petits:
Oui, je l’ai vu au cinéma quand c’est sorti! - A.K. Lepage

Centre Eaton 13h15, 15h25, 17h35, 19h45, 21h50. Méga-
Plex Lacordaire 16 Ven., lun. au jeu.: 19h15; sam., dim.:
13h15, 19h15; ven. et sam. couche-tard: 23h40.

SHREK 2 V.F. FFFF
(SHREK 2)

Réalisé par Andrew Adamson, Kelly Asbury. Film d’animation.

1h45. Shrek rencontre ses très royaux beaux-parents. Son idylle
avec Fiona risque d’en pâtir. Une suite supérieure au volet
inaugural. - S.Sarfati

Ciné-Cessaire Jeu.: 18h30, 21h. Cinéma Tops 13h15, 15h15.
St-Léonard 2.18$ Ven.: 19h; sam., dim.: 13h, 15h50, 19h.

SI ON DANSAIT? FF
(SHALL WE DANCE?)

Réalisé par Peter Chelsom. Comédie romantique mettant en ve-
dette Richard Gere et Jennifer Lopez. Subjugué par la vision
d’une ravissante danseuse, un avocat heureux s’inscrit à des
cours de danse sociale à l’insu de ses amis. Une description
outrageusement sentimentale et mièvre. - M.-A. Lussier

Angrignon 13h40, 16h05, 18h55, 21h15. Boucherville
14h10, 16h30, 19h10, 21h25. Capitol Drummondville Ven.,
lun., jeu.: 18h30, 21h05; sam., dim., mar., mer.: 13h15, 15h50,
18h30, 21h05. Carnaval Ven., lun. au jeu.: 19h05, 21h25;
sam., dim.: 13h, 15h25, 19h05, 21h25. Carrefour Dorion
Ven., lun. au jeu.: 18h50, 21h15; sam., dim.: 13h25, 15h40,
18h50, 21h15. Carrefour Joliette Ven., lun., jeu.: 18h30, 21h;
sam., dim., mar., mer.: 13h15, 15h50, 18h30, 21h. Cinéma
Triomphe Ven. au dim.: 13h25, 15h45, 19h, 21h25; lun. au
jeu.: 19h, 21h25; ven. et sam. couche-tard: 23h45. Colossus
Laval 13h15, 15h55, 19h15, 21h45. Delson Ven., lun. au jeu.:
18h50, 21h; sam., dim.: 13h35, 15h45, 18h50, 21h. Fleur de
Lys Granby Ven. au dim.: 13h25, 15h45, 19h10, 21h20; lun. au
jeu.: 19h10, 21h20. Méga-Plex Jacques-Cartier 14 Ven., lun.
au jeu.: 19h, 21h25; sam., dim.: 13h, 15h25, 19h, 21h25; ven.
et sam. couche-tard: 23h45. Méga-Plex Pont-Viau 16 Ven.
au dim.: 13h, 15h25, 19h, 21h25; lun. au jeu.: 19h, 21h25; ven.
et sam. couche-tard: 23h45. Méga-Plex Taschereau 18 Ven.
au dim.: 13h, 15h25, 19h, 21h25; lun. au jeu.: 19h, 21h25; ven.
et sam. couche-tard: 23h45. Méga-Plex Terrebonne 14 Ven.,
lun. au jeu.: 19h, 21h25; sam., dim.: 13h, 15h25, 19h, 21h25;
ven. et sam. couche-tard: 23h45. Quartier Latin 13h35,
16h25, 19h05, 21h40. St-Basile Ven., lun. au jeu.: 19h15,
21h35; sam., dim.: 13h15, 15h35, 19h15, 21h35. St-Bruno
Ven. au dim., mar., mer.: 12h50, 15h10, 19h10, 21h35; lun.,
jeu.: 19h10, 21h35. St-Eustache Ven. au dim., mar., mer.: 12h,
14h25, 16h40, 19h05, 21h35; lun., jeu.: 19h05, 21h35. St-Hya-
cinthe 13h05, 15h20, 18h55, 21h10. St-Jérôme Ven., lun. au
jeu.: 18h45, 21h45; sam., dim.: 12h45, 15h45, 18h45, 21h45.
Saint-Laurent (Tracy) Ven., lun., jeu.: 18h45, 21h10; sam.,
dim., mar., mer.: 13h30, 16h, 18h45, 21h10. Starcité Mon-
tréal Ven. au mer.: 13h10, 13h50, 15h50, 16h40, 19h05,
19h45, 21h40, 22h30; jeu.: 13h10, 13h50, 15h50, 16h40,
19h05, 21h40, 22h30. Ste-Thérèse Ven., lun. au jeu.: 19h,
21h25; sam., dim.: 13h, 15h25, 19h, 21h25; ven. et sam. cou-
che-tard: 23h45. Versailles Ven., lun. au jeu.: 19h20, 21h35;
sam., dim.: 13h10, 15h30, 19h20, 21h35.

SKY CAPTAIN AND THE WORLD OF TOMORROW

Centre Eaton 13h20, 15h40, 19h05, 21h45. Méga-Plex La-
cordaire 16 Ven., lun. au jeu.: 21h25; sam., dim.: 15h25,
21h25. Méga-Plex Sphèretech 14 Ven. au dim.: 15h30,
21h30; lun. au jeu.: 21h30.

SPIDER-MAN 2
VOIR (SPIDER-MAN 2 V.F.)

Centre Eaton Ven. au mar., jeu.: 13h10, 15h50, 18h50, 21h30;
mer.: 13h10, 15h50, 21h30. Cinéma Dollar Admission 1$
12h15, 20h35.

SPIDER-MAN 2 V.F. FFFF
(SPIDER-MAN 2)

Réalisé par Sam Raimi. Film de science-fiction mettant en ve-
dette Tobey Maguire et Kirsten Dunst. Deux ans ont passé et
Peter Parker, alias Spider-Man, doit faire face à de nouveaux
obstacles. Ce nouvel épisode comble toutes les attentes.
Dans le genre, on ne pourrait guère faire mieux. - M.-A.
Lussier

Cinéma Tops 13h, 15h40, 19h, 21h35. St-Léonard 2.18$
Ven.: 18h45; sam., dim.: 13h, 15h50, 18h45.

SUPER SIZE ME: MALBOUFFE À L’AMÉRICAINE
FF1⁄2

(SUPER SIZE ME)

Documentaire. 1h36. Le réalisateur Morgan Spurlock n’a mangé
que du McDonald’s, mais beaucoup de McDonald’s, pendant un
mois. Une curiosité, plus qu’un grand documentaire. - S.Bé-
rubé

Ciné-Campus Mar., mer.: 17h15, 19h, 21h.

SURVIVING CHRISTMAS
VOIR (AFFREUX NOËL)

AMC Forum 22 13h05, 15h25, 16h50, 17h45, 20h05, 22h25.
Angrignon 12h55, 15h05, 17h10, 19h20, 21h30. Cavendish
Ven. au dim.: 13h, 15h15, 17h15, 19h20, 21h30; lun. au jeu.:
19h20, 21h30. Colisée Kirkland 13h05, 15h45, 19h35, 21h50.
Colossus Laval 12h10, 14h20, 16h30, 18h55, 21h25. Côte-
des-Neiges Ven., lun. au jeu.: 19h25, 21h25; sam., dim.:
13h25, 15h25, 17h25, 19h25, 21h25. FP8 Pointe Claire Ven.,

lun. au jeu.: 19h35, 21h40; sam., dim.: 13h05, 15h15, 17h25,
19h35, 21h40. Méga-Plex Lacordaire 16 Ven., lun. au jeu.:
19h15, 21h15; sam., dim.: 13h15, 15h15, 17h15, 19h15,
21h15; ven. et sam. couche-tard: 23h15. Méga-Plex Sphère-
tech 14 Ven. au dim.: 13h15, 15h15, 17h15, 19h15, 21h15;
lun. au jeu.: 19h15, 21h15; ven. et sam. couche-tard: 23h15.
Méga-Plex Taschereau 18 Ven. au dim.: 13h15, 15h15,
17h15, 19h15, 21h15; lun. au jeu.: 19h15, 21h15; ven. et sam.
couche-tard: 23h15.

TAKE, THE FFF1⁄2

EN PRIMEUR
Réalisé par Avi Lewis. Documentaire. 1h27. À la veille de l’ef-
frondrement économique argentin de 2001, des travailleurs de
Buenos Aires se retrouvent chômeurs dans des villes abandon-
nées. Une trentaine d’entre eux refusent pourtant de quitter
leur usine.

AMC Forum 22 12h30, 14h45, 17h, 19h15, 21h30. Ex-Centris
13h30, 17h05, 21h.

TAXI
VOIR (TAXI V.F. «2004»)

Colossus Laval 12h25, 14h50, 17h15, 20h, 22h30. Côte-des-
Neiges 21h10. Des Sources 10 Ven., lun. au jeu.: 19h15,
21h20; sam., dim.: 13h, 15h05, 17h10, 19h15, 21h20; ven. et
sam. couche-tard: 23h25. Méga-Plex Lacordaire 16 Ven.,
lun. au jeu.: 19h15, 21h20; sam., dim.: 13h, 15h05, 17h10,
19h15, 21h20; ven. et sam. couche-tard: 23h25. Méga-Plex
Sphèretech 14 Ven. au dim.: 13h, 15h05, 17h10, 19h15,
21h20; lun. au jeu.: 19h15, 21h20; ven. et sam. couche-tard:
23h25. Paramount Montréal 12h10, 14h25, 16h50, 19h15,
21h40; ven. et sam. couche-tard: 24h15.

TAXI V.F. F1⁄2
(TAXI «2004»)

Réalisé par Tim Story. Comédie d’action mettant en vedette
Queen Latifah et Jimmy Fallon. Un policier maladroit et une
chauffeuse de taxi sont plus ou moins forcés de s’allier afin de
coincer un gang de voleuses bien organisé. Le flop prévu. -
A.K. Lepage

Langelier 19h15, 21h20; ven. et sam. couche-tard: 23h25. Mé-
ga-Plex Jacques-Cartier 14 19h15, 21h20; ven. et sam. cou-
che-tard: 23h25. Méga-Plex Pont-Viau 16 Ven. au dim.: 13h,
19h; lun. au jeu.: 19h. Méga-Plex Taschereau 18 Ven. au
dim.: 13h, 15h05, 17h10, 19h15, 21h20; lun. au jeu.: 19h15,
21h20; ven. et sam. couche-tard: 23h25. Méga-Plex Terre-
bonne 14 Ven., lun. au jeu.: 19h15, 21h20; sam., dim.: 13h,
15h05, 17h10, 19h15, 21h20; ven. et sam. couche-tard: 23h25.
Plaza Repentigny Ven., lun. au jeu.: 19h35; sam., dim.:
13h20, 17h30, 19h35. St-Eustache Ven. au dim., mar., mer.:
13h, 18h50; lun., jeu.: 18h50. St-Jérôme Ven., lun. au jeu.:
21h; sam., dim.: 15h45, 21h. Starcité Montréal 13h25,
18h55.

TEAM AMERICA: WORLD POLICE FFFF
VOIR (ESCOUADE AMÉRICAINE: POLICE DU MONDE)

Réalisé par Trey Parker, Matt Stone. Comédie d’action mettant
en vedette Trey Parker et Elle Russ. Les valeureux agents de
Team America, une force policière internationale, ont pour mis-
sion de neutraliser un dictateur qui fournit des armes de des-
truction massive aux terroristes. Une vision du monde aussi
grinçante qu’hilarante. - M.-A. Lussier

Angrignon 13h50, 16h15, 19h05, 21h45. Colisée Kirkland
13h25, 15h50, 18h45, 22h. Colossus Laval 13h35, 16h15,
18h45, 21h15. Côte-des-Neiges Ven., lun. au jeu.: 19h10,
21h15; sam., dim.: 13h30, 15h45, 19h10, 21h15. FP8 Pointe
Claire Ven., lun. au jeu.: 19h15, 21h35; sam., dim.: 13h30,
16h30, 19h15, 21h35. Méga-Plex Lacordaire 16 Ven., lun. au
jeu.: 19h10, 21h10; sam., dim.: 13h10, 15h10, 17h10, 19h10,
21h10; ven. et sam. couche-tard: 23h10. Méga-Plex Sphère-
tech 14 Ven. au dim.: 13h10, 15h10, 17h10, 19h10, 21h10;
lun. au jeu.: 19h10, 21h10; ven. et sam. couche-tard: 23h10.
Méga-Plex Taschereau 18 Ven. au dim.: 13h10, 15h10,
17h10, 19h10, 21h10; lun. au jeu.: 19h10, 21h10; ven. et sam.
couche-tard: 23h10. Paramount Montréal Ven. au mar.:
12h25, 13h20, 14h40, 16h, 17h10, 18h55, 19h45, 21h30,
22h10; mer., jeu.: 12h25, 13h20, 14h40, 16h, 17h10, 19h45,
21h30, 22h10; ven. et sam. couche-tard: 23h55.

TÊTE DANS LES NUAGES FF1⁄2
(HEAD IN THE CLOUDS)

13 ans et plus. Réalisé par John Duigan. Drame mettant en ve-
dette Charlize Theron et Penélope Cruz. 2h01. À travers les
tourments historiques des années 30 en Europe, une aventuriè-
re issue d’une famille d’aristocrates, un mannequin espagnol et
un étudiant vivent une liaison particulière. Un film ambitieux
qui n’a pas les moyens de ses ambitions. - M.-A. Lussier

Quartier Latin 12h50, 15h50, 18h45, 21h35. Starcité Mon-
tréal Ven. au dim., mar., mer.: 12h35, 16h15, 19h15, 22h15;
lun.: 16h15, 19h15, 22h15; jeu.: 12h35, 16h15, 22h15.

TROUVE TA VOIX FF
(RAISE YOUR VOICE)

Réalisé par Sean McNamara. Drame romantique mettant en ve-
dette Hilary Duff et Oliver James. Une ado est déchirée entre ses
aspirations musicales et une situation familiale difficile. On a
voulu faire un remake de Fame. C’est raté. - S. Bérubé

Carrefour Dorion 21h10. Langelier Ven., lun. au jeu.: 19h15;
sam., dim.: 13h15, 19h15. Méga-Plex Jacques-Cartier 14
Ven., lun. au jeu.: 19h15; sam., dim.: 13h15, 15h30, 19h15.
Méga-Plex Pont-Viau 16 Ven. au dim.: 13h15, 15h35, 19h15;
lun. au jeu.: 19h15. Méga-Plex Terrebonne 14 Ven., lun. au
jeu.: 19h15; sam., dim.: 13h15, 15h30, 19h15. Plaza Repenti-
gny Ven., lun. au jeu.: 19h05; sam., dim.: 13h15, 15h35,
19h05. St-Bruno 21h10. St-Eustache Ven. au dim., mar.,
mer.: 12h, 14h20, 16h40, 19h05, 21h30; lun., jeu.: 19h05,
21h30. St-Hyacinthe 21h15. St-Jérôme Ven.: 18h45; sam.:
12h45, 15h45, 18h45; dim.: 12h45, 15h45.

UN ÉTÉ AVEC LES FANTÔMES FF1⁄2
(SUMMER WITH THE GHOSTS)

Réalisé par Bernd Neuburger. Mettant en vedette Sarah-Jeanne
Labrosse et Nikola Culka. 1h25. Caroline rejoint en Autriche son
père qui tourne un film dans un château hanté par des esprits.
Manque de charme. - J. Delgado

Langelier Sam., dim.: 13h20, 15h15, 17h10. Méga-Plex Jac-
ques-Cartier 14 Sam., dim.: 13h20, 15h15, 17h10. St-Eusta-
che Ven. au dim., mar., mer.: 12h25, 14h25, 16h30.

VERA DRAKE
VOIR (LE SECRET DE VERA DRAKE)

AMC Forum 22 13h20, 16h10, 19h, 21h50.

VIENS VOIR PAPA
(WHO’S YOUR DADDY?)

13 ans et plus. Réalisé par Andy Fickman. Comédie mettant en
vedette Colleen Camp et Brandon Davis. 1h45.

Châteauguay Encore 21h10.

VILLAGE V.F., LE FFF
(THE VILLAGE)

Réalisé par M. Night Shyamalan. Film d’horreur mettant en ve-
dette Joaquin Phoenix et Adrien Brody. Il se trame des choses
bizarres dans un petit bled américain. Shyamalan ne sait pas
faire de mauvais films. - A.K. Lepage

Cinéma Tops 13h20, 15h45, 19h20, 21h45. St-Léonard
2.18$ Ven. au dim.: 19h; lun.: 19h30.

VILLAGE, THE
VOIR (LE VILLAGE V.F.)

Cinéma Tops 15h50, 21h35.

WIMBLEDON V.F. FF1⁄2
(WIMBLEDON)

Réalisé par Richard Loncraine. Comédie romantique mettant en
vedette Kirsten Dunst et Paul Bettany. 1h37. Deux jours de ten-
nis professionnels tombent amoureux pendant le tournoi de
Wimbledon. Aucune surprise dans ce film qui finit double-
ment bien. - I. Massé

Capitol Drummondville Ven., lun., jeu.: 18h40, 21h15; sam.,
dim., mar., mer.: 13h25, 16h, 18h40, 21h15.

YU-GI-OH! LE FILM V.F.
(YU-GI-OH! THE MOVIE)

Réalisé par Ryôsuke Takahashi. Film d’animation. L’histoire de
Yugi et de ses amis entraînés dans un tournoi de jeu de cartes
de combat qui passionne tout le pays.

Cinéma Tops Ven. au dim.: 12h55, 15h25.

YU-GI-OH! THE MOVIE
VOIR (YU-GI-OH! LE FILM V.F.)

Cinéma Dollar Admission 1$ 12h.

ZATOICHI: LE SAMOURAÏ FFFF
(V.O. AVEC SOUS-TITRES FRANÇAIS)

Japon, 2003. Réalisé par Takeshi Kitano. Film d’action mettant
en vedette Takeshi Kitano et Tadanobu Asano. 1h56. Au Japon,
au XIXe siècle, la légende d’un samouraï aveugle, grand défen-
seur du peuple. Du grand Takeshi, le cinéaste et l’acteur - J.
Delgado

Capitol Drummondville Lun.: 19h.

Goûtez-y

18+
Pontiac G6 GT 2005 présentée, PDSF 27 685 $ (transport exclu).
*Prix de détail suggéré par le fabricant pour la Pontiac G6 V6 2005 de base.
Transport (930 $), immatriculation, les frais associés à l’inscription au RDPRM,
les droits, les assurances et taxes en sus. Une commande ou un échange de
véhicules entre concessionnaires peut être requis. Le concessionnaire peut
vendre à prix moindre. Offre réservée aux particuliers au Canada. †Valeur
maximale de 35 000 $. Aucun achat requis. Résidents du Québec âgés de 18 ans
et plus. Le véhicule illustré peut différer du prix offert. Fin : 17 décembre 2004.
Règlement sur goutezyG6.com

Participez sur goutezyG6.com
Prenez place dans un cockpit inspiré des voitures de course.

Grâce à ses 200 HP et ses fougueuses accélérations,

la Pontiac G6 vous fera dévorer la chaussée. Offrez-vous

la maîtrise dont vous rêvez en négociant vos virages avec

encore plus de mordant. Un prix succulent à partir de 24 670 $*.
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Une famille de superhéros...

Pixar change de ton
avec The Incredibles
MARC-ANDRÉ LUSSIER

LOS ANGELES — The Incredibles mar-
que visiblement un tournant dans
l’approche que privilégie le célèbre
studio d’animation Pixar. Il est en
tout cas clair que le sixième long
métrage à sortir de cette formidable
boîte à images se distingue des
productions précédentes.
Ce virage se révèle même, pour-
rait-on dire, inattendu. Dans la me-
sure où le studio, qui, de Toy Story
jusqu’à Finding Nemo (en passant
par A Bug’s Life, Toy Story 2 et
Monsters, Inc.), a connu une suite
ininterrompue de très grands suc-
cès populaires, aurait très bien pu
miser sur les éléments qui ont jus-
qu’ici fait sa renommée et suivre
son mode d’emploi habituel.
Il se trouve pourtant que les diri-
geants ont cette fois donné leur
aval à un projet qu’est venu leur
présenter Brad Bird, un cinéaste
qui n’avait jamais mis les pieds
chez Pixar auparavant, et qui
compte à son actif Iron Giant, un
film d’animation produit chez War-
ner. Ironie du sort, Warner était
justement en train de fermer les
portes de sa division consacrée à
l’animation au moment où Iron
Giant fut mis en chantier...
Du coup, le ton se révèle pour le
moins différent. Alors que les pro-
ductions de Pixar faisaient autant
l’unanimité chez les jeunes enfants
que chez les adultes, The Incredibles,
qui prendra l’affiche vendredi, vise
manifestement un public d’enfants
un peu plus âgés. Aux États-Unis,
la cote accordée par la MPAA (Mo-
tion Pictures Association of Ameri-
ca) suggère même un contrôle pa-
rental, une première dans l’histoire
des films d’animation distribués
par Disney, généralement flanqués
d’un mandat général. Précisons à
cet égard qu’au Québec, le film a
obtenu un visa tous publics.
C’est qu’il y a beaucoup d’action
dans The Incredibles (Les Incroyable
en version française), un film qui
relate les aventures d’une famille
de superhéros qui, après des an-
nées d’anonymat, est appelée à re-
prendre du service. C’est dire que
dans ce film, qui emprunte le style
narratif des superproductions, les
héros se retrouvent en danger, les
méchants sont vraiment très mé-
chants, et n’hésitent nullement à
utiliser l’artillerie lourde pour par-
venir à leurs fins. Même si on ne
pousse pas le bouchon jusqu’à pré-
senter des scènes de violence (il
s’agit quand même d’un dessin
animé destiné aux jeunes), il reste
que par moments, l’univers propo-
sé, même constitué uniquement
d’images de synthèse, peut impres-
sionner les tout petits.

Chercher le trouble...
« Après cinq films à succès, je
crois que les gens de Pixar ont
cherché le trouble et qu’ils l’ont
trouvé ! » explique à la blague le
producteur John Walker, qui déjà,
travaillait avec Brad Bird à l’épo-
que d’Iron Giant, un film qui,
compte tenu des circonstances, n’a

pas obtenu le succès escompté.
« Dès que nous avons soumis le
projet aux gens de Pixar, nous
avons obtenu un appui de tous les
instants, de même qu’un formida-
ble soutien quant à cette volonté
d’aller toucher un public un peu
plus vieux », fait-il remarquer.
Ainsi, Bird et son producteur Wal-
ker ont pu bénéficier de l’expertise
des artistes et techniciens de la boî-
te, considérés parmi les meilleurs
du domaine au monde.
« Bien sûr que nous avons ressen-
ti la pression ! reconnaît de son cô-
té Brad Bird. D’autant plus que
nous étions en plein milieu de la
production de notre film lorsque
Finding Nemo a pris l’affiche avec le
succès que l’on sait. Forcément, ce-
la place la barre très haut. Nous
avions de surcroît tous les regards
des artisans de Nemo posés sur
nous, l’air de dire, en toute amitié
bien sûr, à votre tour maintenant
messieurs.

« J’ai quand même essayé de ne
pas me laisser trop distraire, pour-
suit-il. Je peux aussi dire que j’ai
fait exactement le film que j’ai vou-
lu faire. Quand je regarde le story
board (NDLR : le scénario dessiné
plan par plan) et le résultat final, je
constate que tout est là, pratique-
ment tel quel. »
Évidemment, la gestation d’un
film entièrement produit par ima-
ges de synthèse est très longue.
Pour amener The Incredibles à
l’écran, il aura fallu quatre ans de
travail acharné, les artisans trou-
vant même l’échéancier un peu jus-
te. « Là réside probablement l’as-
pect le plus angoissant de notre
profession, reconnaît Mark An-
drews, l’un des superviseurs du
film. La date de sortie est établie
très longtemps à l’avance et cela
devient de plus en plus stressant
quand on voit le jour fatidique se
rapprocher. »
Plusieurs équipes travaillent ainsi
en collaboration, chacune ayant
une tâche bien définie. Les artisans
ont pourtant vécu une période plu-
tôt inquiétante puisque, à peine
quelque mois avant la sortie, l’un
des personnages clés du film,
l’adolescente de la famille, n’avait
toujours pas de... cheveux.
« Je sais que cela peut paraître
anodin, mais nous avons vraiment
failli tout arrêter à cause de ce pro-
blème ! » concède le producteur
Walker. Les scènes d’explosions se
réalisent beaucoup plus facilement
que les scènes plus intimes », fait-il
aussi remarquer.

« Moi je dirais plutôt, pour para-
phraser Orson Welles, que le plus
difficile dans toute cette entreprise
fut qu’il n’y avait justement pas un
élément plus difficile qu’un autre à
réaliser ! » affirme de son côté Rick
Sayre, un personnage en soi, direc-
teur technique à l’emploi de Pixar
depuis maintenant 17 ans.
« Je compare toujours un ordina-
teur à un savant idiot. Il ne sait pas
mieux faire que d’analyser les don-
nées à sa façon. Parfois, cela cause
des ennuis. »
Les épineux problèmes furent tou-
tefois complètement résolus, même
s’il commençait quand même à se
faire un peu tard.
Les animateurs, eux, ont poursui-
vi leur travail, bûchant sans relâche
pour atteindre la justesse d’émo-
tion requise. « Les gens ont parfois
du mal à comprendre parce que
nous vivons dans un univers de
parfaite fantaisie », explique l’un
d’eux, Steve Hunter. Nous passons

pourtant des journées entières
dans l’émotion d’une scène.
D’ailleurs, je ne me pose dé-
sormais plus de questions.
Quand je me sens déprimé et
misérable, je sais que c’est
parce que j’ai passé ma jour-
née à dessiner un personnage
dans une scène triste ! »

Une direction précise
Contrairement à une prati-
que de plus en plus répan-
due, Brad Bird n’a pas conçu
ses personnages en fonction

des personnalités respectives des
acteurs qui allaient prêter leurs
voix aux personnages. Même s’il
en a recruté d’excellents pour l’oc-
casion (Craig T. Nelson et Holly
Hunter font notamment partie de la
distribution dans la version origi-
nale), il reste qu’il tenait à ce que
son scénario soit d’abord solide
avant de penser aux acteurs. Lui-
même s’est gardé l’un des plus
beaux rôles du film, celui d’Edna
Mode, grande conceptrice des cos-
tumes de superhéros, qui vient mê-
me voler le show à plusieurs repri-
ses.
« L’idée est venue du fait que je
me suis toujours demandé où les
superhéros allaient acheter leurs
costumes. J’avais d’abord prêté ma
voix à Edna dans un démo en pen-
sant ensuite faire appel à un comé-
dien professionnel, mais on a insis-
té en haut lieu pour que je le fasse
moi-même ! »
Bien que l’esthétique emprunte à de
nombreux films d’aventures connus,
Bird n’a pas voulu établir de référen-
ces directes avec d’autres univers.
« Je tenais surtout à faire écho à une
atmosphère un peu rétro futuriste.
C’est la raison pour laquelle on a par-
fois l’impression que cet univers sort
tout droit des années 60. »
« D’ailleurs, la vision du futur que
nous avions dans les années 60 ne
s’est jamais concrétisée », fait valoir
de son côté Rick Sayre. « À la pla-
ce, on a eu Internet ! »
.... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .

Les frais de ce reportage on été payés
par Walt Disney Pictures.

La gestation d’un film
entièrement produit par
images de synthèse est très
longue. Pour amener The
Incredibles à l’écran, il aura
fallu quatre ans de travail
acharné.
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... et un méchant très méchant sont les vedettes de The Incredibles. .

BANDE-ANNONCE
ISABELLE MASSÉ

Sources : rottentomatoes.com, imdb.com et zap2it.com.

Une rubrique avec deux pelletées de raisins secs.
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LE PLUS MÉCHANT DES MÉCHANTS
La preuve que les Britanniques ne partagent pas
les mêmes idées que Tony Blair ? Dans un
sondage effectué auprès de 10 000 ciné-
philes, George Bush a été élu le «plusse» pire
méchant de l’année au cinéma. Le président
des États-Unis pourra remercier Michael
Moore de lui avoir confié le rôle principal dans
Fahrenheit 9/11. Il vole ainsi la vedette à Doc

Ock (Alfred Molina)
dans Spider-Man 2,
à Leatherface dans
The Texas Chain-
saw Massacre
(tiens, un autre
Texan !), Gollum
(Andy Serkis) de
la trilogie Lord

of the Rings et Elle
Driver (Daryl Hannah)

dans Kill Bill. Une nouvelle
carrière se dessine-t-elle à
Hollywood pour un autre
républicain?

LES CONTRACTIONS DE JULIA
Steven Soderbergh et Mike
Nichols devront se passer de Julia
Roberts lors de la tournée
promotionnelle des films
Ocean’s Twelve et Closer.
L’actrice de 36 ans, qui attend
des jumeaux (une fille et un
garçon) est confinée à son lit.
Enceinte de sept mois, elle a
vécu ses premières
contractions cette semaine. Un
repos précipité donc pour Miss
Roberts qui avait, de toute
façon, prévu écourter son
congé après l’accouchement,
elle qui veut retourner sur des
plateaux de tournage le plus
rapidement possible. Le pre-
mier étant celui d’une comédie
romantique réalisée par Mike
Nichols.

LE RETOUR D’INDIANA JONES
Sera-t-il aussi téméraire ? Après tout, l’archéologue le plus connu à Hollywood n’a
pas pourchassé de fantômes ni pénétré des grottes inhospitalières depuis 1984.
Tout porte à croire qu’Harrison Ford se recoiffera le chapeau poussiéreux de
Jones. On a enfin trouvé un scénariste qui convient à tous: Jeff Nathanson (Catch
Me if you Can). Le scénario de Frank Darabont (The Shawshank Redemption) a
pris le chemin de la poubelle. Alors à quand ces nouvelles aventures ? Disons, qu’il
faudra être patient. Mis à part la touche finale au scénario, il faut attendre que les
très occupés Harrison Ford et Steven Spielberg se libèrent. L’acteur a déjà deux
longs métrages au programme. Et le réalisateur? Le tournage deWar of the
Worlds avec TomCruise et Vengeance, sur le meurtre de 11 athlètes israéliens aux
Jeux olympiques de Munich, en 1972.

PREMIÈRE — SAW
Il y a des premières de film plus sanglantes que d’autres. Comme celle du suspense
horrifiant Saw, à New York, cette semaine : vedettes qui se dévorent tout cru,

coups de main en
morceaux, dégustation
de sang chaud devant
photographes ébahis...
L’acteur Cary Elwes est
désormais le seul survivant
pouvant témoigner du
massacre... et parler du
climat de convivialité dans
lequel s’est déroulé le
tournage du long métrage
qui raconte l’histoire d’un
maniaque qui force ses
victimes à tuer dans des
situations qu’il met en
scène.
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